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N VALLEYFIELD, QUE., JEUDI, LE 25 JUILLET,

 

Tel est le bilan de la fin de semaine dernière à
Valleyfield — Joseph Poirier se noie dans le canal
et Xavier Fournier dans les Rapides de St-Timothée
— Yvan Boyer se fracture le crâne dans un accident
d’automobile — Jean-Paul Primeau de Beauharnois
s’évade de la prison locale

ON N’A PAS ENCORE REPECHE M. FOURNIER

La fin de semaine dernière a été

marquée par deux noyades, un vio-

lent accident d’automobile et une

évasion d'un prisonnier, dimanche

après-midi, du bagne local après en

avoir escaladé la muraille.

M. JOSEPH POIRIER, âgée de

18 ans, fils de M. et Mime Avila

Poirier, domicilié au Chemin La-

rocque, a trouvé une mort acciden-

telle en se noyant dans le canal de

Beauharnois, sur les travaux de la

“Marine Industries.”

Le jeune Poirier travaillait samedi

après-midi sur un chaland quand

une pièce métallique d’une pelle mé-

canique se détacha pour frapper

Poirier à la tête et le projeter à

.à l'eau.‘ On se porta immédiate-
ment à son secours mais on ne re-

trouva son corps que vers les dix

heures de la soirée de samedi. Les

funérailles ont eu Heu mardi matin.

Le docteur E. Simon, coroner-ad-

joint, appelé pour tenir une enquête,

a rendu un verdict de mort acciden-

telle.
Dans les Rapides de St-Timothée,

sur les travaux de la compagnie

“The Fondation” pour les barrages

de la Beauharnois, M. XAVIER

\ FOURNIER, de Pointe-Fortune un

contre-maitre, a trouvé une mort

tragique samedi soir en tombant

dans les rapides alors qu’il faisait

une inspection des travaux effec-

tués.
On n’a pas encore retrouvé le

torps de Fournier emporté par la 

rapidité du courant. Reconnu com-

me un excellent nageur, Fournier

n’eut ceepndant pas la chance d'en-

lever ses bottes et ses habits pour

gagner le rivage à la nage.

M. YVAN BOYER,fils de M. et

Mme Zéphirin Boyer, domicilié au

rang du Milieu, git actuellement sur

un lit d'hôpital de l'Hôtel-Dieu pour
une fracture de crâne lors d'un ac-

cident d'automobile survenu samedi

soir au coin des rues Salaberry et

Des Erables.

L'automobile, propriété de M.

Roussel, d’Ontario, conduit par M.

Raymond Brunet, fut complètement

démoli par le taxi de M. Woods de
Bellerive. Yvan Boyer et Raymond

Brunet furent projètés hors de l'au-

tomobile et on ramassa Yvan Boy“

er inconscient.

Le «docteur J.-A. MacDonald,
mandé sur les lieux, fit transporter

le blessé à l'hôpital où son état s'a-

méliore.
JEAN-PAUL PRIMEAU, de Beau-

harnois s’est évadé, dimanche après-

midi, de la prison locale après en

avoir escaladé les murailles. Il

purgeait une sentence de six mois.

La police provinciale se mit à sa

poursuite immédiatement mais n’a

pu encore le rattraper.

M. ROGER LEDUC, âgé de 83

ans, domicilié à St-Louis de Gon-

zague, fut trouvé évanoui dans la

cour de sa ferme et le docteur J.-À.
Déguire, mandé chez lui, constata

qu’il souffrait d'isolation. Son état

est grave.

 

« Le pont de Bellerive est

¢

très dangereux et n’a plus
sa raison d’être aujourd'hui

M. Donat Chevrier, nomme contre-maître général
des travaux de la cité

Revenant sur sa résolution de la

semaine dernière, M. l'échevin J.-A.

Mallette a insisté, à l'assemblée

d'hier soir presidée par Son Hon-

neur le Maire J.-A. Larin, que l'on

fasse venir immédiatement un ins-

pecteur du gouvernement provin-

cial pour le vieux pont de Belle-

rive.

“Depuis l'an dernier, a-t-il dit, 11

est survenu beaucoup de change-

ments dans ce pont parce que le

traffic est de plus en plus lourd,et

intense. Il ne faut pas attendre

que des personnes se soient noyées

pour apporter des remèdes. La

question est grave et j'insiste pour

un inspecteur.

De son coté, M. l’échevin Dumou-

chel a suggèré une assemblée des

autorités de la Montreal Cottons,

de la Beauhamois, Light, Heat &

Power, du conseil de la cité et de
tous les corps publics de Valley-

field afin de règler cette question

au plus tôt.
“Ce pont-là, a-t-il dit, n’a plus

sa raison d'être aujourd’hui et je
demande, moi aussi, qu'on fasse

faire une inspection pour le plus

grahd bien de la ville.

M. l’échevin Cholette voudrait
également une inspection pour le

pont de la rue St-Charles. “Il est

vieux de 40 ans, d'ajouter M, Cho-
lette, et çù fait trois fois qu’il dé-

fonce cete année. Il ne peut por-

ter de charges excèdant 5 tonnes et

tous les jours, des camions de 10

et 15 tonnes le traversent. S'il ar-

rive des accidets, la cité sera res-

ponsable. Qu'on fasse venir un ins-

pecteur pour les ponts de la rue Chaussée et St-Charles.

Imprimée à Huntingdon, Qué.

2 noyades, 1 accident, l évasion
 

| Montréal, T.-Riviéres, Shawi-
nigan et St-Hyacinthe repré-
sentés au diner officiel

Un cadeau souvenir a Gerry Philbin

Une nombreuse délégation des au-

torités religieuses et civiles de la

cité, de tous les corps publics lo-

caux et des représentants des cham-

bres de commerce des jeunes de

Montréal, Trois-Rivières, Shawini-

gan et St-Hyacinthe ont assisté sa-

*medi soir dernier, au dîner officiel

de la cité en l'honneur de tous les

invités qui ont rehaussé de leur pré-

sence la bénédiction solennelle et

l'inauguration officielle du nouveau

pont Jacques-Cartier.

Présidé par M. Louis-Philippe  

Godbout, président du Club Sala-

berry, ce dîner réunissait autour de
la table d’honneur: Son honneur le

Maire et Mme J. A. Larin, Mme L.

P. Godbout, M. Maxime Raymond,

député fédéral, docteur Armand

Clairmont, Mime et M. Gérard Bou-

drias, président de la chambre de

commerce des jeunes de Montréal,

M. et Mme Georges-André Meloche,

Lt-Colonel W. G. E. Aird, M. J. A.

McDonald, M. Guy Morin, président
de la Chambre de Commerce des

jeunes de St-Hyacinthe, M. Fran-|

 

çois Nobert, président de la Cham-

bre de Commerce des Jeunes de

Trois-Rivières, M. et Mme J. P.

Chatel, M. et Mme J.-G. Fortier,

MM. les échevins Mallette, Laberge,

Cholette, Lecompte, Viau, Dal-

gnault, Dumouchel, Bourdeau et Le-

blanc et leurs épouses, M. et Mme

Raphaël Bélanger. M. et Mme Lio-

nel Perron, M. O. Lambert, de la

chambre de commerce de Shawini-

gan et nombre d'autres.

M. Louis-Philippe Godbout a sou-

haité la plus cordiale bienvenue à

tous les visiteurs et a félicité les or-

ganisateurs du succès de cette fête.

Le Club Salaberry, a-t-il dit, est

toujours prêt à coopérer au dévelop-

pement de la cité, tant au point vue

social qu'au point de vue commer-

cial.

on Honneur le Maire J. A. Larin
s'est déclaré fier d'être entouré de

Suite à la page 5

  
des équipes

Un comité de l'épargne en temps

de guerre sera constitué, le se-

maine prochaine, pour le diocèse de

Valleyfield et comprendra des sous-

comités composés des représentants

de toutes les classes de la société.

Parmi les membres qui compo-

seront le comité de l'épargne de

guerre, mentionnons SH. le Maire

J.-A. Larin, MM. W.-A. Walsh, J.-

A. McDonald, G.-A. Meloche, Dr

O.-E. Caza, Louis Desrosiers, Sau-

veur Gosselin, C.-A. Marleau, A.

Un comité de I'épargne en temps de guerre sera
organisé a Valleyfield et dans le diocése la semaine
prochaine — La fonction du comité est d’organiser
des sous-comités, de diriger et de stimuler le travail

COLLABORATION DES CORPS PUBLICS

 

 

Laberge, J.-G. Fortier, ‘Albert Wal-
lot et Aimé Laurion.

On sait que le comité de l'épar-

gne en temps de guerre a constitué

une organisation de travailleurs bé-
névoles dans tout le pays pour ai-

der à la vente des certificats d'épar-

gne de guerre et des timbres d’é-

pargne. .
Le centre de toute l'organisation

est le Comité de l’'Epargne en

temps de Guerre dont M. de Gaspé

Beaubien et M. W.-H. Somerville

sont les présidents nationaux con-

joints.  

Un comité de l’épargne de guerre
© 

Dans chacune des neuf provinces,

un comité provincial a été consti-

tué pour travailler en liaison directe

avec les présidents nationaux. Le

comités provincial forme à son tour

des comités locaux par diocèse et

le comité local s'ajoint des sous-

comités comprenant tous les corps

publics et les associations du dis-

trict.

Les sous-comités devront voir les

conseils municipaux, les maisons de

commerce, tous les marchands afin

d'activer autant que possible la

vente des certificats d'épargne de

guerre,

Il est probable que le comité tien-

dra sa prochaine assemble mardi

soir prochain sous la présidence

de S.H. le Maire J.-A. Larin,

 

 
 

Le pont Bellerive n’est plus du jour

.

. .

 
Voici une vue typique du Pont Bellerive que MM. les échevins voudraient voir reconstruit.
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13 nouvelles usines seront
construites par le Canada

Une usine de munitions au coût de $11,000,000
sera construite dans l’Ouest — Des contrats de
construction pour $30,000,000, en l’espace de dix
jours — L’effort du Canada

MANUFACTURE DE BOMBES
OTTAWA, 23. — Au commence-

ment de la semaine l'hon. C.-D.

Howe, ministre des Munitions, an-

nonçait la construction immédiate

d'une usine d’explosifs au coût de

$11 millions. Il annonce aujourd'hui

la construction immédiate de 12 au-

tres usines au coût de $19 millions,

environ, usines qui fabriqueront des

munitions de différents genres. Ce-
la porte à $30 millions le montant

des immobilisations du Canada au
cours des dix derniers jours.

La plus importante de ces usi-

nes sera située “quelque part dans

Fouest du Canada.” On l'agrandit

actuellement pour assurer une plus

grande production d’ammoniaque et

de nitrate d'ammonium. L'on a aus-

si commencé la construction d'une

usine qui fournira le produit chi-

mique utilisé pour les écrans de

fumée qui jouent un rôle si im-

portant dans la stratégie navale.

Ælle sera en état de fabriquer dans
- Quatre mois environ. ‘

Les travaux sont aussi commen-

cés sur une manufacture de bom-

des qui sera complété dans six mois.
Une autre usine fournira les pro-

duits chimiques utilisés dans les

masques à gaz.

Une usine produira plusieurs mil-

Hers d'instruments faits de verre

spécial pour le contrôle dü tir, et

lon est à doubler la capacité de

rendement de l’usine de mitrail-

leuse Bren. L'on double aussi le

rendement possible de deux manu-

factures d'armes; l’une produira

des canons de fusils anti-avions, et

l'autre des canons de campagne

complets.

L'on agrandira substantiellement

deux manufactures d'outils méca-
[niques et l’on fera de même pour

des usines d'automobiles de façon à
assurer, notamment, la production

de 200 camions par jour et d'un

plus grand nombre de camions

“universels.”

Quelques-uns de ces projets sont

réalisés pour te compte du gou-

vernement britannique. Toutefois,
ils sont tous exécutés sous la sur-

veillance du ministère des Muni-

tions et des approvisionnements.

Tout compris, cette expansion des

usines canadiennes, financée en tout

ou en partie par les deux gouver-
nements, se chiffre à environ $80

millions et elle implique quelque 50

compagnies différentes. On croit
que cesusines produiront pour plus de $400 millions par année.

 

Chiffres éloquents …
La cause de la colonisation gagne

de plus en plus faveur du pu-

blie. Dans nos divers milieux so-

ciaux on veut voir dans le retour à

la terre et le maintien au sol un

des plus sûrs moyens d’enrayer le
chômage à sa source. On admet

que c’est dans le seul domaine de

l'agriculture que les cultivateurs

d'hier et les fils de cultivateurs

pourront gagner leur vie honorable-

ment. Les journaliers, dit-on, il en

pleut dans les villes et les villages;
ce sont eux qui constituent la plus

grande partie des chômeurs. C'est

Éonc à ces deux catégories que s’of-
fre particulirement la colonisation.

Cependant, l'obstacle principal

que l'on & sans cesse posé à la co-

lonisation c'est le nombre considé-
rable d'abandons en peys neuf tout
comme dans les régions plus vieilles.
Et cela n’est pas sans raison car la

famille établie en pays neuf coûte

moins cher que si elle était se-

courue de l'Etat, et l'on voit tou-

jeurs d'un mauvais oeil son aban-

don et retour à la ville ou à sapa-
roisse d'origine.

Les dirigeants des divers mouve-

ments de colonisation se sont rendu

compte du tort considérable exercé
sur opinion publique par ces nom-

breuxabandons. Et c'est ce qui les
a portés à poursuivre des enquêtes

sérieuses à peu près tous les

ces d'aspiMants. Ces enquêtes ont-
elles produit des résultats efficaces?

Sur ce point, les chiffres que nous

avons en main sont très éloquents.
Depuis le printemps 1937, il s’est

établi sous les auspices de l'entente

Fédérale-Provinciale 3,662 chefs de

familles dont 3,368 familles s’étai-  

ent jointes aux chefs à la date du
rapport que nous avons sous les
yeux. Autrement dit, en estimant

la moyenne des familles à cinq en-
fants, en plus du père et de la

mère, cela amènerait à 20,000 le

nombre d'âÂmes établies depuis le

printemps 1937.

En date du 30 juin 1940, un re-

levé des abandons nous révèle que
253 familles complètes ont quitté

leur lot; 235 chefs ont abandonné
leur établissement avant d’y avoir

été rejcints par leur famille; 53

autres familles ont été rayées des

cadres ‘par les autorités, soit à

cause 'd'inaptitude, d'accidents in-

contrôlables, de mortalité, etc. En
pourcentage, cela veut dire qu’il y

aurait 148 pour cent d'abandons

en tout et partout dont 69 pour

cent représente les familles, 6.4

les chefs qui d'ordinaire ont précédé
les familles, et 15 pour cent les

familles rayées des cadres.
A tout prendre, nous croyons ce

résultat des plus satisfaisant. Nous
ajouterons que nous nous attendons

à ce qu’il y ai d'autres abandons

d'ici quelques années, de ceux éta-

blis depuis 1937 à date. Cependant,

même si le total des abandons de-
vait s'élever à 30 pour cent, nous

jugerions encore que l'oeuvre de ia
colonisation a remporté un réel

succès. Clest dire qu'il s'est fait
une amélioration sensible dans le
choix des colons aussi bien que dans

des méthodes d’établissement, y

compris dans les avantages accor-
dés par les pouvoirs publics et dans
la préparation plus soignée des

établissements. C'est un progrès

que nous soullgons; il mérite d’être
connu du grand public. ;

 

Petites

annonces
 

Payables d’avance

AGENTS DEMANDES

Nous offrons aux dames et

hommes ambitieux l’occasion de se

créer commerce profitable en dé-

taillant deux cents nécessités do-
mestiques, THE, CAFE. 30 jours

d'essai SANS RISQUE. Position

permanente pour personne qualifiée.

VILLE VALLEYFIELD VACANT.
Ecrivez: Cie Jito, 1435 Montcalm,

Montréal, pour catalogue, rensei-

gnements GRATIS,

 

A VENDRE

la peau. Guérie l’exzxéma, psoriasis,

‘Acne, Salt Rheum, Impetigo, dartres,
pustules, démangeaison,  échauf-

faison. Donne un confort immé-

diat lorsque vous travaillez, En

vente à 50c, $1.00, $2.00 et $6.50

(médium ou fort). Procurez-vous en
chez votre pharmacien.

A LOUER

Maison d'été, très bien située sur

les bords du lac St-François. Belle

plage. Pour autres renseignements

s'adresser a 94, rue Ste-Cécile, Val-
leyfield.
 

A VENDRE

Propriété à vendre dans le Rang

du Milieu comprenant un morceau

de terre de 114 arpent de long par 1

arpent de large. S’adresser au no-

taire Robert Besner.
 

A VENDRE -

A vendre maisons en briques à
trols logements dans Bellerive.Bien
située. S’adresser tél. 681 ou 695
Valleyfield.
 

TERRE A VENDRE

Magnifique terre de 170 arpents,
cultivable et 16 arpents en bois;

bien bâtie, située à 214 milles de Is
ville de Beauharnois, S'adresser à

M. Alfred Hébert, Beauharnois, Qué,

1-x-¢

 

Chez

nos

hommes

d’affaires
 

KLEEREX-—Pour les maladies de |-

 

Philippe H. Boyer,
Gérant de district

La Laurentienne

Cle d’assurance-vie Canadienne

francaise

ST-LOUIS-DE-GONZAGUE

Tél. 1192-w-11

Joseph Primeau,
Représentant de district

The Empire Life Insurance Co.

101a, rue Champlain Tél. 50

Bélanger & Godbout,
ASSURANCES

Automobiles, Responsabilité pu-
blique et patronale, Vie, Accident   

 

Camille Doucet,
Assurances générales

Feu - accident - vol - automobile

etc.

26, St-Louis - Tél. 189 |

Bourassa & Frère Enrg.
Assurances générales

Feu - accident - maladie - vol

automobiles

Tél, 1037 ou 676 |

Aumais & Aumais Enrg.
ASSURANCES GENERALES

Représentants de

L'Union de Paris   
 

 

HUNTINGDON, P.Q.
VENDREDI, Le 26 JUILLET

Musique par
JOHN PEEL et son

orchestre.
DANSES MODERNES ET AN-

CIENNES

Du plaisir pour les jeunes et le plus

âgés.

ADMISSION: 50c

Entrée gratuites pour les dames

Rafraichissements en vente  1-18-c 
Cartesp see

rofessionnelles

et Maladie, Feu, Vol, etc. Tél. 452

48, Ste-Cécile Tél. 802 72, Montcalm - Valleyfield
Je 4

> >o ve roo ON DEMANDE

On demande une servante pour

service domestique. S’adresser à 17,

Chez rue Jacques-Cartier,

Helm et frères,
 

A VENDRE
 

Automobile à vendre, marquesQf

Chrysler, Bons pneus. En bonne

condition. S’adresser, 75, Danis,

Valleyfield, 25-1-P

 

ON DEMANDE

Immédiatement un “Jacket Heat-

er” Ecrire CP. 573, Huntingdon.

 

 

 

 

 

  
 

    

 

 
 

 

 

 

 

 

Lionel Cossette, L.L.L.

George A. Meloche, Me Gontran Saintonge, Cossette & Cossette,
od hey AVOCAT, Jean-Paul Cossette, LLL.

AVOCAT Avocats VALLEYFIELD
111, Champlain, 64, Ste-Cécile Valleytield Au Château, à Buntingdon,

TéL 691 les ler et 3e samedis de cha-

_ VALLEYFIELD Téléphone 500. que mois. Téléphone 4.

Albert Leblanc
R DR. LORENZO DE - B.A. LLL.
obert BeaneFr GRANDPRE AVOCAT

° Bureau: 44, Ste-Cécile, 2e étage
Bureau: Serue Bte-Cécile, “Rayons Ultra-Violets” Téléphones:

seréléphone 35, TéL 16, 23, Jucques-Cartier Bureau No 514; Résidence No 666

-  VALLEYFIELD VALLEYFIELD ’

i - Docteur Yvan-Brassard

TE. 803 Dr. Lucien Perron médecin-chirargien

Docteur d'epécisistepourles mals- as, Blvd. du Hives,dies des yeux, des oreilles, du TEL 101,
C . nez et de la gorge.

AIME LEDU 9 Heures de Bureau: VALLEYFIELD \

VALLEYFIELD drediesoirs de78100. Ba-" medi toute la journée.
Cholla 211, VICTORIA, . ;

’ Tél. 1220 Rodolphe Bédard
. Bureau éabli en 1008

LM UR EXPERT-COMPTABLE
e ° LAF LE . cencie ngréé

DEBA. ” Arthur W. Sullivan (Chartered accountant)
AROHITEOTR (Bucesseur de J.-H. Sullivan) Consultations pratiques on

Tél. Bureau 88, ARFENTEUR GEOMETRE matièresCommerciales e& Pi-
. 399, rue Victoria, Rés. 304, Valleyfield, PQ 435, Avenue Viger.

VALLEYFIELD Téléphone 401, Casier 124 MONTREAL 
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L’inauguration du pontJac-
ques-Cartier donne lieu, same-
di, à une brillante cérémonie

Monseigneur J.-D. Nepveu en fait la bénédiction et
Madame Maxime Raymond, l'inauguration officielle
— M. Maxime Raymond, député fédéral, et S.H. le
Maire J.-A. Larin y ont adressé la parole

“NOUS DEMANDERONS MAINTENANT LE PONT
BELLERIVE TANT QUE NOUS NE L’AURONS
PAS OBTENU; NOUS SOMMES DES TENACES”
La bénédiction solennelle et l'inau-

guration officielle du nouveau

pont Jacques-Cartier ont fourni

Foccasion à Son Honneur le maire,J.

A. Larin d'anticiper pour l'avenir la
construction ou la reconstruction du

pont Bellerive. Aussi a-t-il déclaré

qu’il le demanderait aussi long- |

temps que la cité ne l'aurait pas

obtenu. |
De son coté le député fédéral, M.

Maxime Raymond s’est dit heureux

d’avoir aidé à cette amélioration

mais qu'il sera plus heureux encore

Je jour ou il pourra venir à l'inau-
guration d'un pont qui relierait les

deux rives du St-Laurent, de Belle-

rive à Coteau-du-Lac.
Sur un estrade élévée près dunou-

veau pont et entouré de toutes les

personnalités de la ville, Monsei-
gneur J.-D. Nepveu, curé de la Ca-

thédrale, a officié la bénédiction du

pont et Mme Maxime Raymond a
eu l'honneur d'ouvrir officiallement

le pont à la circulation.

Valleyfield avait une allure de

fête samedi après-midi dernier et

malgré une température lourde, la

cérémonie n'a pas manqué de so-

jennité et de brillant. Le jour des

régates était bien choisi pour mar-

quer le progrés de la vile et mani-

fester publiquement la collaboration

étroite qui existe entre les autorités

ecclésiastiques, fédérales et munici-

pales.

Une large estrade décorée de jaune

et de blanc avait été aménagée pour

tes invités d'honneur et si, durant la

cérémonie, ie vrombissement des

yachts que nous pouvions voir évo-

luer dans la baie, incommodait quel-

que peu les orateurs, du moins leurs

voix dominèrent, et cette rumeur

montrait que la cérémonie faisait

part de toutes ces fêtes et en était

comme le point culminant.

La foule venue à Valleyfield, de

même que les citoyens le comprit,

car dès que Mgr Nepveu se leva pour

la bénédiction, elle entoura l’estrade,

couvrit les trottoirs et déborda même

‘ur la rue.

Tout se déroula ainsi dans une at-

mosphère riante et devant une foule

attentive et gaie.

Après la bénédiction, un annon-  ceur lut les télégrammes envoyés par

quelques invités qui n’avaient pu se

rendre à Valleyfield malgré leur dé-

sir. L'hon. M. Howe, ministre des

transports et de d'approvisionnement

dans le gouvernement King, était

retenu par ses fonctions. M. R.-O.

Grothé, conseiller législatif, et Mme

Grothé s’excusèrent, de même que

le docteur O.-E. Caza, médecin-en-

chef de l'hôpital de Valleytield.

Mgr Nepveu fut ensuite invité à

prendre la parole. Il remercia le

maire actuel et le député de Beau-

harnois d'avoir obtenu ce pont tant

désiré et devenu nécessaire dans
une ville en progrès constant. Il fit

remarquer aussi que cette rencon-

tre des autorités civiles et religieu-

ses n’était pas chose fortuite, mais

au contraire le signe même d’une

collaboration étroite. Enfin, il fit
allusion aux événements actuels en

rappelant le mot d'ordre donné à

la radio par des représentants de
toutes les classes de la Société:

“Tous pour la victoire.”

M. Maxime Raymond remercie

le maire de l'avoir invité: “Deux
pensées me viennent à l'esprit en

ce moment, ajouta-t-il, tout d’abord

que l'Eglise occupe toujours un

place éminente ici, et que l'on mon-
tre un désir peu commun aujour-

d'hui de faire de tous les actes un

témoignage chrétien. Je regrette

l'absence de Mer Langlois, mais

nous ne pouvions espérer de plus

digne représentant que Mgr Ne-

pveu.”

M. Raymond.rappela qu’il y avait

un an que le maire et les membres

du conseil et l'ingénieur de Valley-

fleld étaient venus le voir pour qu'il

obtienne. des subsides d'Ottawa

pour divers travaux d'utilité pu-

blique. La construction du pont

Jacques-Cartier venait en téte, dit-

il en substance, et aujourd’hui il

est terminé, mais ce ne fut pas
sans de grands efforts et sans

beaucoup de ténacité de la part des
autorités municipales. “Je suis

heureux d'avoir aidé à cette amé-
lloratiors, mais je serai plus heur-

reux encore le jour où je pourrai

venir à l'inauguration d’un pont qui

relierait les deux rives du Saint-

Laurent, de Bellerive à Coteau-du-

Suite à la page 4
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La bénédiction solennelle et l’inauguration offi-

cielle du nouveau Pont Jacques-Cartier eurent lieu sa-
La photo du haut nous fait

voir une partie de la foule qui entendait les discours
prononcés par les autorités civiles et religieuses. Celle
du centre nous donne un aperçu des invités sur l’es-
trade dressée près du pont. On remarque sur cette
Photo Monseigneur J.-D. Nepveu, curé de la cathé-
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drale; M. Maxime Raymond, M.P., M. le Chanoine
Herméningilde Julien, curé de la parcisse du Sacré-
Coeur; M. I'abbé Pilon, M. I'échevin Leblanc, Mmes
Maxime Raymond, J.-A. Larin, M. Maxime Raymond,
Mme J.-A. Larin, Mme R. Bélanger, Mlle Marie Bé-
langer, qui présenta un bouquet de fleurs à Mme
Raymond, M. Raphaël Bélanger, gérant de la cité et
M. Charles Codebecq, greffier de la cité.

 

500 vétérans
demandés im-
médiatement
“On demande immédiatement 500

vétérans de ta Grande Guerre pour

le service actif permanent,” tel est

l'avis donné par le Major Robert

Roy, V.D., l'officier-recruteur du

District Militaire No 4.

Tous les applicants devront avoir

fait du service actif dans la guerre

1914-1919 et doivent avoir cinq pieds

de hauteur et leur âge ne doit pes
excéder cinquante années.

Les applicants doivent s'adresser

au plus proche bureau de recrute-

ment au Veterans’ Home Guard, 580   rue Rose de Lima, Montréal.

Plus de 3,000 personnes au
ralliement des Ligues du S.C;
Rapport officiel du deuxième ral-

Uement annuel des ligues du Sacré-

Coeur des comtés de Beauhamnois

Châteauguay et Huntingdon, di-

manche le 14 courant, sous le dis-

tingué patronage de son Excellence

Monseigneur J.-A. Laglois, évêque

de Valleyfiled et la présidence

d'honneur de M. le Chanoimne J. La-

framboise, curé de Saint Stanislas

de Kostka, vicaire-forain de notre

district. La procession se mit en
marche à 7 hrs. pm. sous la direc-
tion de M. l'abbé A. Patenaude,
curé d'Howick et de MM. Pierre Ho-
noré Reid, shérif et Donat Brault,
bourgeois. Le Très Saint Sacrement
était porté par M. le Chanoine J. D. 

professeur au collège de Rigaud, as-
sisté de MM. les abbés J.-P. Pate-
naude et A. Primeau du séminaire de
Valleyfield.
Les Zouaves Pontificaux, la Garde

Champlain et la fanfare de Salaber-
ry de Valleyfield rehaussaient l'é-
clat de cette imposante manifesta-
tion par leur excellente tenue.

Tl y eut prières spéciales pour la
paix universelle ainsi que pour le
prompt et complet rétablissement de
notre dévoué pasteur diocésain.

Au reposoir sur le terrain de la
fabrique, magnifiquement décoré par
nos bonnes religiéuses, il y eut ser-
mon en fançais par M. l'abbé A.
Patenaude, curé de Howick et en Fortier, ancien curé d'Howick et Suite à la page 4
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Les brillantes cérémonies
à l'inauguration du pont

Suite de la pâge 3

Lac. Réjouissons-nous du présent
pont et pensons à l’autre ayec con-

fiance.” ;
Enfin Son Honneur, M, J.-A. La-

rin, dit quelques mots de remercie-

ment aux invités et particulièrement

à M. Raymond. Il fit remarquer
que les circonstances avaient rendu

le projet plus difficile à réaliser.
Mime Raymond fut ensuite invi-

tée à descendre de la tribune pour
couper le traditionnel ruban et

marquer ainsi l’ouverture du pont.

Elle se prêta avec grande ama-
bilité à toutes les demandes et fut
dussitôt entourée d’une foule d’ad-

mirative. La petite Marie Bélanger,

enfant de M. Bélanger, ingénieur

de la Ville, lui présenta un magni-
fique bouquet de roses.

- Après la cérémonie, tous se ren-
dirent, au Club Salaberry, où
dîner froid fut servi. ’

On remarquait parmi les invités
d'honneur, outre ceux que nous

avons déjà nommés: M. le chan-

ofne Herménégilde Julien, curé de
la paroisse du Sacré-Coeur, M. l’ab-

bé Pilon et le révérend N.-W. Wil-

llams, MM. les échevins de Valley-
fleld et leurs épouses: Wilfrid Dai-

gnault, Albert Dumouchel, Arthur

Meloche, J.-O. Leblanc, Emile Bour-
deau, Adélard Lecompte, Horace

Via, Joseph Cholette, Mérel La-

berge, J.-A. Mallette: MM. N.-A.

Ostiguy, Donat Leboeuf, S.-W. La~
roche et Ludger Codebecg, les an-

ciens rsaires; MM. Godbout et Sul-

livan, hommes d’affaires; MM. J.-
M. Corbeil, Gilles Vandelac, Gé-

rard Boudrias et Mme Boudrias,

Lucien Duranceau, Jacques Melan-
çon, Bernard Archambault, Marcel

Drolet, Roméo Facreau et Mme Fa-

vreau, Gérard Delhaes, Jean Bélan-

ger, Mlle Régina Godin, Laurent

Delaney, Lucien Vignat et Roger

Hotte, de la Chamibre de Commerce
des jeunes de Montréal, et M. B.

Morin, de Saint-Hyacinthe.
Dans l'assistance ;

Assistaient à cette cérémonie,
Mer J. Nepveu, curé de la cathé-

drale, l'abbé Herménégilde Julien

* St-Anicet
- M. . Jean-Jacques DeSerres de

Montréal était en visite chez M.
Eugène Raymond en fin semaine.
: Mlle Aline Handfield et St-Paul
d’Abbotsford, est l'invitée de Mile

Réjane Pilon pour quelques se-
maines.
M. et Mme B. Gillom de Mont-

 

“ Téal étaient de passage à St-Anicet
lundi.

M. et Mme Paul Giroux de Mont-

réal étaient à St-Anicet en fin se-

maine.

"M. et Mme Miner Aubin et sa
famille de Montréal étaient à St-

Anicet au cours de la semaine.

M. et Mme Alex Renaud de St-

Jean passerent la fin semaine chez

M. et Mme John Leehy. ’

M. et Mme Gérald Caza de St-

Jean ont loué le chalet Sunset Inn

pour l’été.

Mile Catherine Caza de Montréal

passt ses vacances à Sunset Inn.

‘ML l'abbé Percival Caza de St-
Eustache était en visite chez son
frère, M. Gérard Caza en fin se-
_rhaine.

*M. I L. C. Gooding de New-York

passe la semaine & son chateau le
Airie Hall à St-Anicet.
'M. et Mme Georges Keough de
Watertown, N.Y, étaient de pas-

sage à St-Anicet dans le cours de
la semaine.

; M. et Mme Avila Génier de Mont-
Téal rendaient visite à Mme Da-
mase Leblanc la semaine dernière.
“Miles Jeannette et ‘Thérèse Re-
naud de Montréal étaient de pas-
sage à St-Anicet dimanche.

Les 24-25-26-27 juillet, une grande
Tombola aura lieu à St-Anicet.
Bienvenue à Tous.

curé du Sacré-Coeur, l’abbé D.

Staubin, curé de Notre-Dame-de-

Bellerive, l’abbé J. Downs, l’abbé

Lionel Deguire, supérieur du sémi-
naîre, les révérends H.-A. Naytor,

M.-W. Williams, H.-L. Simpson, le

maire J.-A. Larin et Mme Larin,

les échevins et Mme Wilfrid Dai-
gnault, Albert Dumouchel, Arthur

Méloche, J-O. Leblanc, Emile

Bourdeau, Adélard Lecompte, Hor-
race Viau, Joseph Cholette, M. La-

berge, J.-A. Mallete, M. et Mme
Maxime Raymond, M. et Mme J.-

P. Chatel, MM. et Mmes Théophile

Laniel, Léandre Archambault, Jo-

sephat Lefebvre, Dr. Emile St-

Onge, M. John Lowe, M. J.-D.

Tremblay, M. Emmons McDonald,

M. John McLeish, M. e¢ Mme Fré-
déric Girard, M. Albert: Wallot,

Aimé Laurion, N.-A. Ostoguy, MM.

et Mmes Donat Leboeuf, S.W. La-

roche, Ludger Codebecq, G.E. Aird,

MM. Charles Gumham, E.-E.

Staub, E. Walther, P.-L. Clark, John

Little, Lester MeGillis, John Morse,

W. Faucher, Rollet de Fougerolles,
A. Rosen, Oscar Braendly, M.
Moise, B.-K. Boulton, Allan Mec-

Donald, le Dr J.-A. Deguire, L.P.

Godbout, Geo.-A. Meloche, Arthur

Sullivan, Gontran St-Onge, Paul
Dozois, le Dr Armand Clairmont,

J.-Lionel Perron, Arthur Vinet,
Rémi Lalonde, Georges Poirier,

Napoléon Primeau, J.-M. Leduc, le

Dr C.-L. Roman, J.-H. Maudsley,
M. Ernest Jeannotte, Arthur Des-

jean, A.-A. Cadieux, Albert Leblanc,

Raphaél Bélanger, J.-A. Legault,

M. et‘Mmie Charles Léveillé, M. A.-

S. Hébert, M. Charles Codebecq, M.
et Mme Raymond Lapointe, M. Jos.

Ostiguy, M. Gustave Rousseau, M.

et Mme A. Laberge, C.-A. Marteau,
Gaspard Fortier, Frédérick Tigh.

St-Chrysostôme
M. et Mime Alphonse Dagenais et

leurs enfants de Ste-Martine en

promenade dimanche dernier chez

M. et Mme Alphonse Dagenais.

M. et Mme Aldéo Huot de Ste-

Martine étaient en visite derniére-

ment chez M. et Mme Wilfrid Huot.

M. Joseph Huot de passage & Val-
leyfield dimanche dernier.

M£. Valmore Dagenais, M. Joseph

Parent de passage à Montréal la
semaine dernière.

  
     

 

  
    

    

  

      

  
   

  

 

  

  

   

St-Chrysostôme

quelques temps à Valleyfield.

M. et Mme Roméo Payant de

Huntingdon chez M. et Mme Wilfrid
Payant.

Mme Lionel Demers, Mîles Anto-
nine Foisy et Pauline Beaudin ont
rendu visite à Mme Walter Smith
de Hemmingford.

M. et Mme Lionel Demers, Mile

Juliette Bigras, MM. Lionel Payant,

Montcalm et Jérôme Demers de

passage à Lacolle dimanche dernier.

Mlle Emilia Goyette de Ste-Mar-
tine a passé la fin de semaine chez

Mme Elzéar Foisy. ;

M. et Mme Joseph Guértin-de St-
Albert, Ont, chez M. Zéphir De-

nault, pour ‘assister aux funérailles
de M. Pierre Deneault. i

“ M. etMme Georges Demers d’Ot-
tawa ont rendu visite à MM. et
Mmes Didaçe Bigras et Joseph Le-

fort. .

Miles Madeleine Spénard et Alice
Demers, de Montréal, chez M. et
Mme Alexandre Payant.

M. et Mme Lionel Demers, Mlle

Juliette Bigras et M. Louis
Demers ont rendu visite à M. Fran-

çis Thibault et à M. Dalma Lepage
d'Ormstown. \

Etaient de passage à Ormstown,

dimanche dernier, à l’occasion de la

réunion des Ligues du Sacré-Coeur:

MM.Léo Bourdeau, M. et Mme Wil-
frid Payant, MM. Montcalm et Jé-

rôme Demers, M. et Mme Emile
Viau, MM. Joseph, Gaston, Lionel,

Rai et Gilles Payant, Donat et Gé-
rard Bouchard, Dr J.-A. Poirier, Ar-
thur Renaud, Arthur Favreau, Adol-

phe Bourcier, MM. et Mmes Edgar

Boucher, Roch Bonhomme, Mlle

Jeanne et M. Raymond BonHomme,
MM. Armand Boileau, Alphonse,

Omer et Oscar Demers, Mlle Ger-

maine Demers, MM. Paul Demers,

Notaire Gabriel Poupart, Hercule et
Frank Delisle,

Marcil, MM. Hervé Crête, Jean-

Paul Lavallée, Joseph Turcot, Mlles

Béatrice et Rita Turcot, Annette et
Madeleine Payant, MM. Roch’ Pay-
ant, Simard et Léopold Aganier, Ro-

land Labonté, Eximer. Bourdeau,
Oscar Bourdeau. M. William At-

kinson, M. Oscar Crête, M. Wilbrod.
Laberge, M. Albert Huot, Miles

Sara et Elisabeth Atkinson, et, Mlle

Jeanne Bourdeau et autres.

Mme Armand Brault et son fils

Jean, Mlle Anita Labergeont passé

la fin de semaine chez MmeCécyre

Laberge.

Mlle Gabriel Dauphinais passe

‘ment.

Brouillette, Milles |  
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Plus de 3,000 personnes au....
. Suite de la page 3

anglais par M. l'abbé A. Pigeon,

curé de Huntingdon, tous deux au-

môniers du district, amende horo-

rable, invocations au Sacré-Coeur de

Jésus et bénédiction du TRS. Sacre-
La chorale était sous la di-

rection de“M. le notaire Hector
Créte, maitre de chapelle.
Le dais et la statue du 8. Coeur

étaient portés par un groupe de li-
gueurs d'Ormstown. ‘

‘ Après la bénédiction il y eut dis-

cours par nos ‘hôtes d'honneur, M.

J. Hébert de .Montréal, président-

général des ligues du S.-Coeur du
Canada, le rév. P. P, Bélanger S.J.,

de la paroisse. de l'Immaculée Con-

ception de Montréal sous-directeur

des ligues délégué ‘officiel du R.P4

Senay S.J., directeur-général en de-
voir à Rimouski, A. Lemieux ED.

de l’Université de Montréal, M. l’ab-
bé H. Cloutier, dirécteur diocésain  

des ligues et missionaire colonisa-

teur de notre diocèse.

M. I'abbé T.-H. Délage, curé, au

nom de M. A. Beaulieu, président

de la ligue d’Ormstown et de ses

ligueurs clôtura la série des dis-

cours en félicitant puis remerciant

cordialement en francais et en an-

glais au nom du S.-Coeur ainsi

qu’au nom de tous ses paroissiens,

l'assistance, évaluées par les con-

naisseurs à environ 4,000 personnes,

de même que toutes les personnes

dévouées qui, directement et in-

diregtement ont contribué de toute

façon au succès de cette grandiose

procession. ‘
Le RP. B. Bélanger, S.J., avait

commeassistant le R. P. L. Telmos-

se S.J., procureur des missions de

Chine à Montréal.

La soirée se termina par un con-
cert bénévole et très apprécié de

nos amis de la fanfare de Salaberry

de Valleyfiled. Cordial merci à tous.
 

Hemmingford
Mme Guindon, M. et Mme Des-

coteaux de Springfield, Mass, chez

Nap Emery.
M. et Mme Lapointe, leurs fils,

Mlle Ernestine Lacasse de Montréal
chez Wilfrid Gagné dimanche.
M. Henri Barbeau de Schenectady

passe une semaine chez sa mère,

Mme A Barbeau.

M. et Mme J. B. Maltais et leurs

enfants de St-Jean chez des amis

de cette localité dimanche.
Mlle Simone Lacasse, Maurice La-

casse de St-Jean chez des amis de

cette localité dimanche.
Mille Simone Lacasse, Maurice La-

casse de St-Jean chez Hermas For-

tin dimanche. .

M. T. Brogan de Plattsburg, N.-Y.,

Stella Brogan, Mme Brogan, Diana

Stringer chez A. Patenaude & Gran-

by dimanche.
M. et Mme Albert Germain et

leurs fils à Valleyfield dimanche.

M. et Mme Léo Fortin à St-Jean
dimanche soir,
MilesGeorgette Perron, Bertha

et May Duquette, Harvey Duquette

et Howard Cavanagh & Valleyfield

dimanche. °
M. Hervé Ouimet de Huntingdon

de passage ici dimanche.

M. l'abbé Gabriel Martin ‘de
Montréal chez Roland Boyer pour

quelques jours. .

M. et Mme Côme -Prévost de St-

~~

les tranches de bacon

baigner dons une

SPAGHETTI

CUIT

qe qeds rare

 
+ Spaghetti et Oeufs Brouillés

@Faites frire 8 tranches de bacon—retirez de la
potle—gardez chaud. Battez 4 oeufs et ajoutez-y 1
boîte moyenne (16 onces fluides) de Spaghetti Cuit
Heinz. Versez dans la poêle qui contient un peu de
graisse de bacon et faites cuire, en remuant douce-
ment, jusqu’à consistance d’oeufs brouillés. Assai-
sorinez de sel et poivre. Versez sur un plat—disposez

Chrysostôme de

soir.

M. et Mime Wilfrid Payant, Lionel

Payant de St-Chrysostôme chez M.

et Mme Walter Smith jeudi.

Mlle Kathleen McAleer rend vi-

site à son amie Mme Bayard à

Huntingdon. .

M. et Mme Léonard Berthiaume,

leur bébé Bernard, M. Rolland Myre

rendaient visite à Sr. Joseph de

Bethleem au Couvent des Soeurs
Ste-Anne à St-Gabriel de Brandon,

samedi.
M. François Stringer et ses fillet-

tes Monique et Suzanne à Montréal

vendredi. .

M. Deuziech de Montréal en. va-

cances chez Louis Montembault.
- Mme Joseph Patenaude et Mme

Otis Roberts de Holyoke, Mass.

rendent visite à M et Mme Jos.

passage ici jeudi

Coupal et M. et Mme Wilfrid Pa-

tenaude.

M. et Mime Michael Dowd de Bur-

lington, Vt., M. Romain Dowd de

Montréal chez Laurent Tobin di-

manche.

M. Gaston Marchand de Toronto

*

rend visite à Mmes Marchand et W. :
Beaudin.

M. Daniel Faubert de Huntingdon

de passage ici jeudi.

M. et Mime Frédéric, H. McKeogh
rendaient visite à M. et Mme Casey

à Sherrington dimanche.

  

sur un côté—piquez des
branches de persil tout autour. (4 portions).

Spaghetti Surprise en Casserole
@ Coupez des restes de porc ou de veau en petits
eubes—faites revenir au beurre
Mettez du Spaghetti Cuit Heinz dans un plat-
casserole peu profond, que vous remplissez au tiers.
Preasez le spaghetti tout autour du plat-casserole.
Mettez la viande dans le centre—couvrez d'un lit de
-apaghetti—et saupoudrez le dessus d’un mélange de

- chapelure de pain grillé et de fromage canadien
râpé. Faites quire 25 minutes à four modéré (375°F.)

ez et poivrez.

° e po

Gardezvoire cvisine fraîche et voire famille
satisfaite—servez du Spaghetti cuit Heinz. Nous
faisons notre propre spaghetti—et le faisons

sauce
Délicieux seul ou avec des restes!

H. J. Heinz Company of Canada Ltd,

Cuisines canadiennes établice en 1909, à Leamington

HEINZ § .

tomate épicée.
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M. et Mme Walter Renaud, Mlle

Henriette Marchand, M. Laurent

Gagné, le Dr Arthur Marchand, Mlle

M. Rochon, M. Marie-Jean Mar-

chand, et M. Armand Dagenais de
Beauharnois, assistaient aux régates

de Valleyfield dimanche dernier,

Miles A. Duperras et Mlle Luce

Beauchemin, de Montréal, étaient a

Valleyfield, dimanche.

M. et Mme W. Meloche, M. et

Mme Gervais de Montréal, étaient de

passage à Valleyfield dimanche chez

M. le maire Larin.

M. et Mme H. Martel, M. Gordon

Bélisle, Mlles M. et F. Meloche de

Montréal, étaient a Valleyfield a

l'occasion des régates.
M. et Mme Lorenzo Dandurand,

et leurs fillettes Suzanne et Claire,

ainsi que Mlle Marguerite Hénuset

de Montréal étaient en visite diman-

che chez M. et Mme Alfred Trem-

blay.
M. Lucien Prévost, a passé une

vacance à St-Eustache.
Milles Poitevin de Montréal étaient

les invitées de Mme J. Malouin en

fin de semaine.
Milles Gertrude et C. Sylvestre de

St-Hyacinthe, étaient les invitées de

Mile Marguerite Godbout en fin de

semaine.

Mile L. O'Meara de Montréal était

l’invitée de sa soeur, Mme Carl Phil-

bin ces jours derniers.

M. et Mme R.-B. Schelling de Fort

Erié, Ont, étaient en visite dimanche

chez le Dr A. Clairmont.

M.et Mme P. Paquette de Mont-

réal et leur fillette Nicole, étaient les

invités de M. et Mme Jean-Marie

Lafleur dimanche.

M. et Mme E. Cadieux de Lachine

ont passé la fin de semaine chéz M.

et Mme Percy Campbell.

Mme E. Lacasse de Montréal, et

ses enfants étaient en fin de semaine

chez M. et Mme Médard Durocher.

M. et Mme R. Gaudreault de

Montréal étaient en visite chez M. et

Mme René Léger dimanche dernier.

Dimanche dernier M. et Mme L.

Trottier et leur fils Jean-Paul ainsi

que Mlle Lalonde de Dorion, étaient

en visite chez le Dr A. Clairmont.

Miles C. et M. Lepage de Mont-

réal, étaient chez M. l'avocat Legault

dimanche.

M. et Mme W. Léger, M. et Mme

Lamouche et Mlle Roland Léger de

Vaudreuil en visite chez M. Paul

Léger dimanche.

M. René Tremblay a passé la fin

de semaine à Valleyfield, l’invité de

Mlle Jeanne Paré.
M. Marcel Dextraze était à St-

Jean en fin de semaine.
M. L. Charette de Montréal était

à Valleyfield dimanche, l'invité de

Mlle Antoinette Durocher.  

 

LaMODEaux

cent visages
 

Les nouveaux imprimés
 

Si les teintes “terre” et kaki sont
nombreuses, que de jolies teintea
pastel: bleu très doux, vert-de-gris,
citron vert, sable jaune!
Mais parlons spécialement du

gris, du nouveau “gris nuage”, qui
devient le ton favori.
Le grand avantage de ce gria

vient de sa faoilité a s’allier avec
des tons différents. Il se portera
aux beaux jours avec une blouse
“blanc craie” comme le chapeau, et
en attendant vous aimerez l'ac-
compagner d'accessoires aux colo-
ris brillants: gants, foulard et cha-
peau vert vif, par exemple.

Pourles tailleurs, les robes et les
manteaux, le gris uni, finement

 

Les nouveaux imprimés, cette saison
ont pour motif les dessins les plus
fantastiques. On voit ci-dessus, un da
ces modèles d'inspiration estivale.

rayé de blanc ou semé de pastilles
blanches, nous apparaît bien le roi
de ce printemps.

Si vous cherchez pour ce grit |
une garniture, pensez aux piqûres
blanches; rien n’est à la fois plus
simple et plus nouveau. I
Voyez: une robe tailleur aux bou

tons blancs a son empiècement
marqué d'une bande de piqûre

blanches et une même bande des
cend le long des manches.
Un joli pied-de-poule gris foncé

et gris clair est à conseéller pour
un taiHeur; sa fraicheur et sa dé-
licatesse de ton peuvent difficils-
ment se dépasser.
Une robe de fin lainage gris, tail

1ée de forme “chemisier” a, de cha-
que côté de l’empiècement, deux
fines lignes de fils tirés qui descen-
dent reliées par un petit point d'é-
pines de même couleur. Ce travail
d’un effet délicat est très réussi et
fort simple.
Citons, encore, une robe de crêpe

gris à pois blancs dont le grand col
carré devant est bordé d’un galon
blanc.

PETITES PELERINES ET
GENTILS BOLEROS

Leur façon printanière nous plait
et laissons-nous tenter, puiequ'ils
sont si faciles à exécuter!
En même tissu que la robe: jer-

aey, fin lainage ou orêpe, les peti-
tes pèlerines s'arrêtont au coude,
Quelques rungées de fronces sur

l’épaule leur donnent une ampleur
suffisante. Vous pouvez les doubler
d’un autre tissu ou les attacher par
un noué de teinte vive, mais que
ce soit toujours un rappel de gar-
niture de la robe, boutons ou cein-
ture.
Les boléros ont tendance à al-

longer et à prendre derrière un
mouvement descendant. Quand les
jours deviendront beaux, nous les

verrons sans manches, sans pare-
ments et sans garniture aucune,

accompagner nos robes, et leur sim-
plicité sera charmante.
Est-ce parce que les femmes ont

une vie de courage et de lutte, que
leurs robes, cet été, sont avant tout,
jeunes, alertes et même gaies? La
silhouette est droite, taillée très
nette, avec un usage discret de gar-

niture, ‘tout détail inutile étant dé-
placé. Les épaules suivent la ligne
naturelle, la taille est nettement
marquée, et l'intérêt se concentre
urtout dans l’habile façon de ré-

partir les fronces et les plis pour
une légère ampleur.

ROBES TAILLEUR

Elles sont bien droites et très
simples, souvent boutonnées sur le
côté jusqu'au milieu de Ja jupe.
Des petits revers de lingerie ou

peulement un dépassant blanc don-
pont une note fraîche à ces robes
! estinées aux premiers beaux jours.
Sur ces robes, une poche au cor-

page prend de l'importance, ornée
f'un petit bouget de fieurs brodées
vu d'un écusson de fantaisie

 

Mlle Mariette Léger passe une va-

cance à Vaudreuil chez M. et Mme

Lamouche.

M. et Mme Lahaie de St-Eustache

et leurs enfants, étaient en visite di-

manche chez M. et Mme Raphael
Bélanger.

Réception et banquet au

Club Salaberry.— .
Toutes ces -fétes coincidaient le

méme jour — en plus de la récep-

tion officielle du nouveau pont; le

soir un banquet fut offert à la
Chambre de Commerce des Jeunes

 

harmacie
Coin Victoria et Nicholson

LAROCHE
Téléphone 75

Médicaments de toutes sortes, Bandes herniaires, Articles de
Toilette Agence des produits Nyal, Peggy Sage,

La Madeleine, Bonbons Aline

PRESCRIPTIONSremplies avec soin par M. Edgar
Hébert, B.A., B.Ph., L.Ph., pharmacien-chimiste.

 

LIVRAISON PAR TOUTE LA VILLE

EXAMEN DE LA VUE

SALON D'OPTIQUE COMPLET
 

Le Dr 8.-W. LAROCHE traite spécialement les maladies des
Yeux, des Oreilles, du Nez, de la Gorge.

 

 
de Montréal au Club Salaberry par

la ville, en collaboration avec la

Chambre de Commerce des Jeunes

de Valleyfield. Le tout à été un suc-
cès magnifique dfin de garder la
bonne renommée de notre ville, A

l’occasion des Régdtes le çomité du

Club Nautique de Valleyfield offrait

un goûter au Chalet du parc Sauvé

samedi soir a tous leurs invités, et

messieurs de la Chambre de Com-
merce de Montréal.

Etaient présents: MM. G. Bou-

drias, R. Paré, R.-G. Ouimet, M.

Nepveu, D'Arcy Desbiens, A. Ar-

Montréal-T.-Rivières
Suite de la page 1

jeunes qui savent toujours pousser

les plus âgés et lés stimuler parfois.

Je suis heureux, a-t-il dit, que l'on

ait réalisé le pont Jacques-Cartier,

un honneur et un progrès de Valley-
field.

M. Gérard Boudriés, président de
la Chambre de Commerce de Mont-

réal, M. François Nobert, président

de la Chambre des Trois-Rivières et
Guy Morin, présidemt de St-Hya-

cinthe, ont tous félicité Valleyfield

de leurs belles initiatives et de leur
‘encouragement aux jeunes.

M. Georges-André Meloche, pré-

sident de la Chambre de Commerce

des Jeunes de Valleyfield, a remer-

cié tous les représentants de leur

présence a Valleyfield. ainsi que les

autorités civiles qui ont permis cet-
te réception.

Le docteur Armand Clairmont,

MM. Schelling et Foreman ont éga-
lement adressé la parole.

A la fin du banquet, on a présenté
à Gerry Philbin, vice-president du

Club Nautique, un cadeau-souvenir
à l'occasion de son départ pour l’a-
viation canadienne.
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HORIZONTALEMENT

1.—Qui appartient aux décemvirs.
2.—Monceau, tas — Serfs de l'Etat,

shez les Spartiates,
3.—Philologue et philosophe fran-

tais, né à Paris — Destinée.
4—Triage -—— Planche de bois —

— Nouveau. \
5.—Pronom indéfini — Caryophyl-

lacée.
 

Solution du problème
“ précédent

E 1

N

 

 

LL
6—Empereur romain de 54 à 68

— Me servis de ruses,
7.—Charrue sans avant-train —

Tle de l'Atlantique.
8.—Fleuve d'Allemagne — Espace

de terre entouré d'eau. — Place d¢
bois pour soutenir les tonneaux dans
une cave.
9.—Venues au monde — Placé au

milieu.
10.—Ouverture du nez, chez l'hom-

me — Que nous apportons en nais-
sant.
11.—Amarrées A

l'ancre,
VERTICALEMENT

1.—Qui est affectée de daltonisme
2.—Plateau de Madagascar —

Conduit.
3.—Apprét gommé — Abattra à

ras de terre.
4—Orient — Salé et séché A la

fumée — Argile rouge ou jaune.
5.—Fls une rainure avec un “bou-

vet” — Conjonction négative.
6.—Autre forme de vieux -— Lac

de Russie, près de Novgorod.
7—Pronom personnel (3e pers.

sing.) — Dont les parties consti-
tuantes sont très rapprochées,
8.—Peigne de tismerand — Nuage

— Porte desl'Inde portugalise.
9.—Fixes, immobiles — Bolte en

fer (blacuiterie).
10.—Chef-lieu de canton (Cher)

Fille de Minos, .-
11.—D'Estonie, ’

l'organeau ds

 

chambault, Dr Richard L. McCoy, J.

Massicotte, R. French, C. Vinet, R.

Hallé, G. Vande Ls.c, L. Dansereau,

L. DeLaney, J. N. Beaulieu, F. Dal-
bec, G. Philbin, Dr P. Braies, Dr L.

Perron, R. Séguin, J.-P. Massey, P.

Huneau, S. Bédard, P.-E. Julien,

D.-C. Kerby, E. Garwood, J.-P. Roy,

P. Malouin, E. Aubin, A. Dicerne,

S’adresser à—

35, Chemin Larocque, 
|

W. Leboeuf, W. Sullivan, C. Morse,
P. Trudeau, E. Leboeuf, J. Trem-
blay, E. Legault, L. Prévost, Dr Jean

Frappier, J. Godbout, A. Perron, F.

Robert, M. Martel, M. Chicoine, E.

Bélisle, G. Kerbey, P. Reynolds, L.
Sylvestre, R. Meloche, J. Areno, P.

Cardinal, M. Drolet, E. Staub, E.
Morin, et plusieurs autres,

A vendre ou à louer

Nous prenons les échanges

Clavigraphes “Royal”
Portatifou de bureau

Machines à additionner
mécanique ou électrique

Calculateur automatique
avec caisse enregistreuse .

Machines à chèques
La meilleure protection

Conditions façiles

La Papeterie Valleyfield
Téléphone 654,

VALLEYFIELD, P.Q.
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- field vous attirera malgré vous en-

. Châteauguay Bassin

Page 6

Nous avons les

LA GAZETTE DE VALLEYFIELD

plus belles
régates du Canada, déclare
le vice-prés. de FAPBA.

Le président du Club Nautique de Valleyfield, le
docteur Armand Clairmont, remercie tous les
propriétaires de Yachts, la Marine Industries, la
Shawinigan, les organisateurs ainsi que tous les
souscripteurs

SUCCES DE LA SOIREE DE VAUDEVILLE
“Valleyfield a les plus belles ré-

gates du Canada et n’ayez pas peur

de le dire, car je le sais pour avoir

voyagé dans tous les centres du sport

nautique des Etats-Unis et de 1'On-

tario”. Voila ce que déclarait di-

manche soir à l’aréna de Valleyfield,

M. Robert Schelling, vice-président

de l'American Power Boat Associa-

tion.

La soirée de vaudeville et de dis-

tribution des prix a l'aréna, diman-

che soir, a remporté un vif succes

car plus de 1,500 personnes avaient

tenu à se rendre là pour applaudir

les vainqueurs des différentes cour-

ses.

Le docteur Armand Clairmont,
président du Club Nautique de Val-

leyfield, l’ame de l'organisation des

régates, l'initiateur de cet immense

succés a remercic tous ceux qui

avaient contribué de prés comme de

loin au succès des régates annuelles.

Voici le texte du discours du doc-
teur Armand Clairmont:

Monsieur le maire, mesdames

et messieurs.—
Le Club Nautique de Valleyfield

est heureux de saluer les centaines

de visiteurs qui visitèrent notre cité.

Nous espérons que leur séjour chez

nous fut des plus agréables et qu’ils

nous reviendront plus nombreux en-

core l’an prochain.
D'ailleurs les régates que vous «a

présenté le Club Nautique de Valley-

core l'an prochain dans notre jolie

cité.
Le Club Nautique de Valleyfield

est une jeune organisation qui ne vit

que depuis trois ans, mais une or-

ganisation qui est fière de ses succès.

Notre club à accomplit en ces trois

années plus que d'autres organisa-

nes d'années. Valleyfield est à l’hon-

neur, mesdames et messieurs, car, les

plys grandes régates du continent

américain sont maintenant à Valley-

field. Jamais vous n'avez vu autant

de yachts reunis à des régates, ja-

mais, vous avez vu autant de monde

à Valleyfield.

Cela montre ce que l'on peut faire

avec une organisation solide et de la

coopération. Je ne discuterai pas ici

le travail qu'a colité ces régates car

le travail est énorme et je remercie

ici mes officiers qui ont secondé mes
efforts.

Il me fait plaisir de saluer ici ce

soir la nombreuse délégation de la

Chambre des Jeunes. Ils ont droit à

une part du succès remporté par le

Club Nautique et je les en remercie.

Je remercie tous les propriétaires

de yachts qui sont venus ici en aussi
grand nombre. Nous regrettons que

tous n'aient pas été victorieux mais

ment amusés et qu'ils ont passé un

ment amusés et qu’ils ont passés un

joyeux week-end.

Je remercie nos généreux sou-
scripteurs. Ils sont nombreux.

Peut-être y en a-t-il qui regrettent

de ne pas avoir apporter leur obole

lorsque nous les avons sollicités.

Ceux-ci sont peu nombreux et man-

quent certainement d’esprit civique,
Je termine et je remercie bien

chaleureusement M. et Madame Ro-

bert B. Schelling. Ils furent les âmes
dirigeantes des régates en dehors de

Valleyfield car ils nous firent une

publicité dont vous avez vu les ré-

sultats. Nous devons une haute mar-

que de reconnaissante à M, et Mme

Schelling et tout à l'heure le Club

Nautique de Valleyfield remettra un

témoignage de reconnaissance à ces

deux sportsmen qui partent de To-

ronto pour prêter gratuitement main tions qui existaient depuis des dizai- forte à notre organisation.  

Cazaville
Mlle Thérèsa Trépanier après une

séjour de cinq semaines à l'hôpital
Hôtel-Dieu de Montréalest revenue
en bonne voie de guérison.

" Mlle Fernande Quesnel de retour

dans sa famille après avoir passé

quelques temps à l'hôpital ‘de Val-
leyfield.

M. Josephat Beauchesne de St-

Isidore de Prescott en visite chez
des parents.

Les révérends Frères André Louis

et Aimé ont visité des parents der-
nièrement.

Mardi soir il y eut soirée à la salle

de Cazaville en honneur du mariage

de M. et Mme Joseph Etienne Tré-

panier. De jolis cadeaux leurs fu-
rent presentés.

St-Urbain
Mille Marielle Provencal de Platts-

burg, chez Mime Chouinard.

Mille Boyer de Saint-Jean l'invitée
de Mme Zéphir Vincent.

La famille Dupuis de Montréal

passe la saison estivale à Saint-[

Urbain.

Mlle Agnès Barrette de Lachine

chez M. Joseph Barrette.

M. Edmour Lazure de Montréal

en vacances dans sa famille.

Mariage.

On annonce le mariage de Mille

Duranceau de Châteauguay à M.
Aurèle Tisseur, fils de M. et Mme

Olément Tisseur de Saint-Urbain.

Naissance:

A M. et Mme Arthur Mallette, née

Sévérina Beaulieu, urie fils, baptisé

Joseph, Claude, Guy. Parrain et

marraine M. et Mme P. Mallette,

grands-parents de l’enfant. Porteuse

Mille Evélina Beaulieu, tante de l’en-

fant.
Ces jours derniers, Mime Trépa-

nier recevait quelques fillettes à

l'occasion de l'anniversaire de nais-

sance de sa nièce, Marthe Tessier de

Ste-Martine. Au nombre des invités

mentionnons: Milles Lise Ste-Marie,

Agathe Jodoin, L. et M. Desgroseil-

liers, Claire Archambault de St-Ur-

bain, Carmelle Dodd, Thérèse Bar-

rette de Montréal, Jeanne Tessier de

Ste-Martine.

 

“ Chronique d’Ormstown
Mlles Jeanne d'Arc et Pierrette

Guérin passent une huitaine chez

leur tante M. et Mme Victor

D'Aoust, à Montréal.

THEATRE

Alamo

 

 

—

FILM FRANCAIS

Vendredi et dimanche,
26 et 28 juillet

“ORAGE”
Avec CHARLES BOYER

'  — AUSSI —

“ANDY HARDY MEETS
DEBUTANTE"

Avec MICKEY ROONEY

—_——

Semaine prochaine

“JE CHANTE”
Avec ALIBERT
— BT —

Vendredi dernier, M. et Mme Jim
Lussier et leurs enfants, M, et Mme

Louis Lussier et leur fillette Lau-

rette, de Montréal sont venus visiter

leurs parents.

Huguette Lavigne et son petit

frère Roger, enfants de M. et Mme

Roméo Lavigne de Valleyfield, pas-

sent quelque temps chez leurs grands

parents, M. et Mme Moise Lemieux.

Ces jours derniers, Mlle Suzanne

Prévost est allée passer quelques

jours chez sa soeur, Mme Adcide

Boulanger, à Montréal.

MM. Paul et Denis Noël, de Mont-

réal, MÎles Cartier étaient de passage

à Valleyfield, dimanche dernier.

MM. Lionel et Yvon Lemieux, de
Montréal passaient la journée du di-

manche, dans notre paroisse.

Mme Anatole ‘Cartier est allée pas-

‘ser la fin de semaine chez sa soeur,
Mme France Fleury & Montréal.
M. et Mme J. Gendron, de Mont-

réal, visitaient M. et Mme René For-

get, dimanche dernier.
M. Roland Tremblay de Montréal,

était chez ses parents, dimanche.
Irène et Fernand Crevier, enfants

de M. et Mme Herri Crevier, de

Montréal passent quelque temps chez

leur oncle et leur tante, M. et Mme

Albert Beauchamp. .
Mlle Marie-Rose Primeau et M.

Arthur Taillefer de Montréal, visi-

taient des parents, dans notre loca-

lité, dimanche dernier.

Mile Amanda Lussier, de Mont-
réal, visite actuellement ses frères, “21 DAYS TOGETHER”

 

  MM. Wilfrid et Domina Lussier.  

M. et Mme James Burditt, et leurs

enfants, de Fort Covington, sont

venus visiter M. et Mme Gaston Car-
tier, samedi dernier.

M. et Mme Alfred Soucy, M. et
Mme Pierre Guérin et leurs enfants,

M. et Mme ‘Albert Lalande, M. et

Mme Gaston Cartier et M. et Mme

Hervé Allen étaient à Valleyfield,
dimanche.

Mlle Alice Rochefort et M. Ber-

nard Bourgoin, de Valleyfield, visi-

taient des parents, ici, dimanche der-
nier.

M. et Mme Eugène Sauvé et leurs

enfants étaient en visite chez M. et

Mme Armand Larin, à Valleyfield,
dimanche dernier.

Mlle Claire St-Denis, de Montréal,
est venue passer la fin de semaine,

chez ses parents, M. et Mme Horace
St-Denis.
Mlles Simone Legault et Jacque-

line Cartier, sont allé visiter M. et
Mme Emile Laberge à St-Louis de
Gonzague, jeudi dernier.

Jacqueline Bourgoin passait quel-

ques jours chez sa tante, Mme Adé-

lard Guérin, à Valleyfield, ces jours
derniers.

Léo Burditt, de Fort Covington

passe quelque temps chez sa soeur
Mme Gaston Cartier. .
M. Jean-Marc Sauvé était chez M.

et Mme Victor Sauvé, à St-Louis de
Gonzague, jeudi dernier.
M. et Mme Armand Galipeau et

leurs enfants, de -Huntingdon visi- |

taientdes parents etdes amis,ici, di-

Jeudi, le 25 juillet, 1940

DIPLOMES DU COLLEGE COMMERCIAL GIRARD

 

Photographie prise à la clôture des cours au Collège Commercial
Girard pour l’année ’39-40. On remarque, de gauche à diroite, 1ère
rangée, les finissants de cette année à cette institution: Yvon Daoust,
Marcel Samson, Fernand Lecompte, Wilfrid Bréton, Aurel Lavoie,
2é rangée;: Mérel McSween, Gaétan Vallée, Louis-Philippe Lapalme, Jean-
Louis Haineault. 3é& rangée: Guy Becurbonnais, Gérard Samson, Bruno
Girard, Marcel Langevin, Paul-Emile Montpetit, M. Gaston Girard,
directeur du Collège Commercial et Mlle Rachel Girard, professeur.

 

Nous aussi, eest

NOTRE GUERRE!
Nous ne sommes pas des

spectateurs ...

nous sommes tous dans la lutte
Il n’est ni liberté ni bonheur possibles tant qu'on
n'aura pas enrayé à jamaisle fléau de la force brutale.
Si l'honneur de porter l'uniforme du soldat n’est pas
accessible à tout le monde, tout le monde peut con-
tribuer au triomphe de la cause commune. Achetons
des Certificats d'épargne de guerre, ce mois-ci .. .
le mois prochain . . . et chaque mois pendant toute
la durée de la guerre. '

C’EST LE MOINS QUE NOUS PUISSIONS FAIRE!
 

Tous les Canadiens ont ‘avantage d'acheter d
CERTIFICATS D'EPARGNE DE GUERRE . Let de
contribuer ainsi à la victoire. - ‘
Ces Certificats se vendent aux Prix ci-dessous:

Pour un certificat de $ 5 vous payez $ 4
Pour un certificat de $ 10 vous payez$ 8
Pour un certificat de $ 25 vous Payez $20
Pour un certificat de $ 50 vous Payez $40
Pour un certificat de $100 vous payez $60

On souscrit aux Banques, aux Bureaux de
les courtiers, dans certains grands magasins,poy cher
Les Timbres d'épargne de guerre coûtent 25
et sont en vente partout. Timbres pionsdroit
À un Certificat d'épargne de guerre de $s.
Chaque dollar ris de côté dans les Certificats d'é
de guerre constitue un placement sûr .… . pourvo
pour vos enfants. or
Souscrivez chaque mois. Faites votre devoir sans fléchir, - 
  

Servez parvotre épargne

des| Achetez -

CERTIFICATS D'ÉPARGNE de GUERRE
chague mois manche dernier,  

+

 



Jeudi, le 25 juillet, 1940
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4 GATEAU AUX NOIX ET
RAISINS

* tasse beurre,
1 tasse sucre,
8 oeufs,
2 tasses farine,

14 euil. à thé muscade,
2 cuil. à thé poudre à pâte,

2:3 tasse lait,
1 tasse noix Grenoble,
1 tasse raisins.
Défaites le beurre en crème et

ajoutez graduellement le sucre; bat- |
tez bien. Battez les oeufs et ajou-

LA GAZETTE DE VALLEYFIELD

 

|LA BONNECUISINE |

 

mousseuse, Si nécessaire, ajoutez
un peu de crème jusqu'à consis-
tance désirée pour mettre entre les
rangs et sur le gâteau. Ajoutez l
cuillerée à thé de vanille.

MATELOTE D'EGLEFIN
Faites frire environ un quart de

livre de lard salé. Ajoutez une cho-
pine d'eau bouitiante, quatre pom-
mes de terre émincées et deux
oignons tranchés. Laissez sur le
feu jusqu’à ce que les légumes
soient bien cuits. Ajoutez ensuite
une boîte de conserve d'églefin,

 
Gâteau aux noix et aux raisins, garni d’un glaçage à la crème au beuvre.

tez-les. Tamisez 3 fois farine, pou-
dre à pâte et muscade et ajoutez
au mélange, en alternant avec le
le lait. Battez durant quelques mi-
nutes et, finalement, incorporez les

noix hachées et les raisins préala-
blement saupoudrés de farine. Ver-
sez la pâte dans un moule à gâteau
en pain garni d'un papier graissé.
Cuisez durant une heure dans un
fourneau chauffé à 350°F.

GLACAGE A LA CREME
. AU BEURRE
4 cull. à soupe beurre,

114 tasse sucre de confiserie,
Crème,
Essence.

Défaites le beurre en crème et
ajoutez graduellement le sucre; bat-
{vez jusqu’à consistance légère et  

poivrez et remuez jusqu'à ce que le
poisson soit chaud, doucement, tou-
tefois, pour ne pas briser les tran-
ches de pommes de terre. Ajoutez
un bon morceau de beurre. Servez
chaud.

SALADE DE HARENGS
MI-SAURS

Mélangez une tasse de harengs
mi-saurs découpés en dés, une tasse.
de pommes de terre froides cou-|
pées en cubes, un petit oignon

y haché, une demi tasse de carottes
“crues, salez et poivrez le tout. In-
conporez ensuite de la mayonnaise. :
Servez, avec mayonnaise, sur des
feuilles de laitue, Garnissez d'oeufs
durs coupés en huitièmes. Saupou-
drez de paprika

 

Reposez-vous
Rafraichissez-vous

teÀ
ee ry

Cl

ET(

Rafraichissant

  

  

  
   

    
  
  

     

   
  
  

  

/
me Ce

ca An
LN npAS
PIT

A pied [] ;
=

   
     

 

Embouteilleur autorisé de
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MAJESTIC BOTTLING WORKS

TéL 1038 - Valleyfield

 

AUGMENTATION DE
45.5% AU C.N.R.

Les revenus bruts du Canadien

National pour la*semaine terminée le

7 juillet 1940 atteignent -$4,725,006, et,

comparés à ceux de la semaine cor-

respondante de 1939, $3,248,042, ils

accusent un surplus de $1,477,054, ou

de 45.5%.

155,426 VOITURES

155,426
toute description d’un coût global de

$00,173,016 ont été manufacturées au

Canada en 1939, d'après des statisti-

ques compilées par le service de I'In-

dustrie du Canadien National

voitures-automobiles de

DES QUEBECS ET
DES MONTREALS

Tout étonnant que celd puisse pa-

raitre, il y a en Amérique du Nord

plusieurs Montréals et Québecs. Il y

a un second Montréal dans l'état du

Michigan, et quatre Québecs dans la

Louisiane, le Montana, la Caroline
du Nord et le Texas.

Aux Etats-Unis, se trouvent sept

Torontos, vingt-quatre Hamiltons

dont deux dans le Wisconsin, treize

Victorias, seize Windsors, sept Ot-

tawas. Les seules villes canadiennes
dont le nom soit propre dans le sens

d'exclusifsont Winnipeg, Edmonton,
Regina, Saskatoon, Moncton et Char- lottetown.

L’ eo,

exposition
provinciale
de Québec

Les commissaires de l'Exposition

provinciale de, Québec viennent

d'organiser un concours dont l'ob-

jet est le dessin d’un projet de mé-
daille qui sera décernée au gagnant

du grand prix de concours de pho-

tographie, également organisé par

l'Exposition.

Ce concours est ouvert à tous les

artistes, professionnels et amateurs

de la province. Le dessin doit être

exécuté sur carton rigide et selon

la technique qui convient le mieux

à l'artiste. L'esquisse devra mesu-

rer 15 pouces de diamètre et la mé-

daille devra porter sur la face l'in-

scription suivante: “Exposition Pro-

vinciale, Québec. Grand prix de

Photographie.” Plusieurs esquisses

ont déjà été soumises.

Ce concours fait partie du grand

concours d'Art et de Photographie,

organisé par le comité des Arts et

de l'Education de l'Exposition. Le

premier prix est de $20, et les deu-

xième et troisième prix sont respec-

tivement de $10 et de $5.

Le concours d'Art et de Photogra-

phie comprend 7 classes comportant

de nombreux prix en argent au

montant total de $275. Le gagnant

de la premier classe (concours Spé-

cial de photographie) aura droit à
une médaille de bronze; 5 prix, va-

rlant de $3 à $5 seront distibués

aux lauréats de la 2iéme classe

(concours ordinaire de photogra-
phie). Les autres classes du con-

cours sont les suivantes: 3ième,

peinture, dessin et gravure; prix of-

ferts, $40; dième, sculpture et mo-

delage, prix offerts, $40; 5ième, ébe-

nisterie et menuiserie; prix offerts,

$40; Gième, curiosités, prix offerts,

$30: Tième, projet de médaille, prix

offerts, $35.

Aucun droit d'inscription n'est

exigé pour ces différents concours.

On peut envoyer autant de pièces

qu’on le désire, mais le concurrent

ne pourra recevoir plus de deux prix

dans la même section. Aucune ins-

cription ne sera accepté après le

15 août. Pour autres renseignements

et formule d'inscription, prière de

s'adresser à la Commission de l’Ex-

position, hôtel de ville, Québec.

Aventured’un
médecin de

Beauharnois
LONDRES, 24—Un médecin ca-

nadien a fait route, durant 30
milles, au milieu d’une colonne mo-

torisée allemande, ‘quelque part, en

France.” Il est récemment arrivé

à Londres. Son épouse, qui sera
bientôt mère, n’a pu quitter la

France et elle est vraisemblable-

ment encore en territoire occupé

par les troupes allemandes. Il est

impossible, pour le présent, de dé-

voiler le nom du médecin. N est
natif de Beauharnois, dans la pro-

vince de Québec. >
Rencontré par Gladys Arnold, de

la Presse Canadienne, ce jeune mé-

decin a modestement nié avoir fait
preuve de bravoure. I a plutôt

tenu à souligner qu’il a été grande-

ment effrayé. Il a raconté qu’il

avait dû quitter son hôpital, à B..,

pourassister à un congrès de mé-

decins tenu à environ deux cents
milles plus loin. TI] ne put voyager
en train, au retour. Il eut recours

à la bicyclette. Le médecin en chef

de l’hôpial avait envoyé son épouse
et l'épouse du médecin canadien

dans sa maison d'été, pour plus de

prudence.

Alors que le médecin se dirigeait
vers D.., un policier allemand lui
ordonna, de demeurer sur le côté d'un route pour livrer passage à
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Un violent orage s'est abaltu,

lundi après-midi, sur la région de

Châteauguay et particulièrement

sur les paroisses de Howick, Ste-

Martine et Beauharnois pour cau-

ser de très lourds domages aux habl-

tations et aux récoltes.

Un grand vente a détruit des ré-

coltes, ravagé des vergers, détruit

des granges; on rapporte qu'un

hangar fut transporté d'un champ

à un autre après avoir traversé la

route.

Valleyfield et Huntingdon furent

épargnés par ce tourbillon mais

Beauharnois eut beaucoup de grêle

qui causa des domages aux ré-

coltes, aux habitations et aux

lignes téléphoniques et électriques.

Howicksemble avoir été le centre
de ce cyclone qui brisa une tren-

taine de poteaux et les résidents

manquèrent du service 'téléphon-

ique et électrique pendant une di-

zaine d'heures. :

Les récoltes sont complétement

détruites à Howick, Aubrey et au

Des arbres tombèrent sur la route

 

une colonne motorisée allemande

en marche vers le sud. I] y à avait

des chars d'Assaut, des camions

blindés, des cuisines roulantes, des

ambulances, des canons. Une pre-

miére partie de la colonne prit en-

viron deux heures a passer. Voy-

ant qu’il y avait une distance de

deux cents verges qui séparait la

première partie de la deuxième
partie de la colonne, le jeune mé-

decin décida de continuer sa route
au beau milieu des troupes nhazies,

Le policier allemand qui lul avait

ordonné de livrer. passage aux

troupes dormait. Le jeune médecin

parvint à la maison d'été de son

collègue. I dit bonjour à son

épouse qui 4st Française. Il se
rendit ensuite - en Angleterre, 2

bord d'une légére embarcation.  

Un violent orage cause de
lourds dommages dans la
Vallée de Châteauguay, lundi

entre Ste-Martine et Malone pour

arrêter le traffic.

Valleyfleld a essuyé un violent

orage hier soir mais aucun dom-

mage serieux n'a été enregistré à

date.

NAISSANCE

M. et Mme Lucien St-Michel de
Montréal, ont l'honneur d'annoncer

à leurs parents et amis la naissance

d’unefille baptisée sous les noms de

Marie, Ghislaine, Marielle. Parrain

et marraine, M.et Mme Adélard Le-

duc de St-Stanislas-de-Kostka;

porteuse, Mme Horace Picard, de

Eellerive, Valleyfield.

FERMETURE PENDANT
LE MOIS D’AOUT
Le service de la bibliothèque

Sainte-Cécile sera interrompu pen-

dant le mois d'août. Avis est donné

à tous les abonnés d’avoir soins de

se procurer leur provision de lecture

pour cette période lundi prochain.
Chaque abonné aura droit à quatre

volumes qu’il faudra remettre le

premier lund! de septembre.

PRIS EN 1940
COMME EN 1914

Montréal. — “J'ai échappé aux

Nazis”, voilà le titre d'une palpitante

nouvelle publiée dans le numéro de

juillet du magazine mensuel du Ca-

nadien National. Mr. William Tay-

lor, représentant du Canadian Na-

tional à Anvers, Belgique, relate sa

fuite lors de l'invasion de la Belgi-
que, le 10 mai dernier, par les hor-

des d'acier de Hitler. M. Taylor et

sa femme ont réussi, à rejoindre un

steamer britannique et à regagner le

Canada où ils se sentent maintenant

en toute sécurité. kn 1914, dans des

circonstances analogues, M. Taylor

avait passé près d'etre surpris et cet-

te fois-là aussi il n'avait réussi de

s'enfuir qu’à la dernière minute.

 

 
201, Victoria, 
  

Ne négligez pas!

 

| DE FAIRE EXAMINER VOTRE VUE UNE
FOIS PAR ANNEE.

P. J. Brodeur
Optométriste diplômé,

Valleyfield,

 

Tel. 111
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» La chronique du tennis
Par PHILIPPE MALOUIN

Beauharnois voit ses deux équipes

en tête du classement général de la

ligue et cet état de choses permet

à ses porte-couleurs de détenir la

plupart des premières positions dans

le classement individuel des hom-

mes publié pour la première fois cet-
te saison. C'est ainsi que MM. Hill,

Spencer, père et fils, et Elba Sulli-
van, tous de Beauharnois, revendi-

quent Thonneur de n'avoir pas en-

core subi de défaite. Trois-autres
porte-couleurs de Beauharnois dé-

tiennent les positions cinquième, six-

ième et septième.

Viennent ensuite des représentants

des Mocos et des Chevaliers de Co-

lomb sur un pied d'égalité avec une

moyenne de 0.667; il peut sembler

étrange à quelques-uns que Hunting-

don n’a aucun de ses joueurs dans ce
classement, mais comme cette équipe

n’a joué à date que trois matchs et

que les résultats ne nous en sont pas

encore tous parvenus, nous devons

donc attendra à la semaine prochaine

pour calculer leur moyenne.

Le classement des dames paraîtra
vraisemblablement dans un avenir

très rapproché.

L'an dernier les Oiseaux Bleu dé-

crochaient le championnat ; cette sai-

son, cependant, les Oiseaux Rouges

auront cet honneur comme consé-

quence de la forte avance qu’ils se
sont assurés jusqu'à date. Hunting-

don qui était favorisé pour causer une

surprise ne semble pas être assez

puissant pour le faire et il devra re-
mettre à l’an prochain ses rêves d’un

championnat.
TROIS GRANDS TOURNOIS

Suivant en cela l’exemple des

Mocos, Beauharnois, Huntingdon et
les Chevaliers auront eux aussi un

tournoi de doubles mixtes. Les dates

que l'on nous annonce sont les sui-

vantes : Chevaliers de Colomb 4 août,

Huntingdon 17 aolit et Beauharnois

dans la dernière semaine d'août.
RESULTATS ET CLASSEMENT

Mardi 16 juillet: Oiseaux Rouges

4, Oiseaux Blues 3. — Boileau bat

Gebbie, 6-2, 6-4; Butler bat McDou-

"gall, 6-3, 6-1; Spencer-Spencer bat-
tent Gardiner-Cairns, 6-2, 6-1;

Reany-Sullivan battent * Patterson-

AFORFAIT À LA
BAIE D’HUDSON
Une exéursion inoubliable, à for-

 

“ fait, ay milieu de tout. le confort
moderne des plus luxueux wagons
du Canadien National, à.destination

dè Churchill, port’ de la Baie d’Hud-
son, est présentement offerte aux

nombreux touristes désireux d’at-|,
teindre cette région du 54ème parral-

lèle, annonce M. C.-W. Johnston; di-

recteur-général du service des voya-

geurs au Canadien National. Le dé-
part s’effectuera de Winnipeg le o

août, avec arrêts 3 Dauphin, au parc

nation il de Riding Mountain, à Le
Pas, à Flin Flon, et arrivée à

Churchill le 12 août.‘ Il y auraun
séjour de 28 heures à Churchill, où
les voyageurs pourront visiter le port

le plus septentrional de l’Amérique

du Nord, ainsi que les ruines d’un
fort construit en 1733. .  

Calhoun, 6-4, 6-4; Mme Miller bat

Mme Sullivan, 6-3, 5-6, 6-2; Miles

Lufman-Blair battent Mlles Mar-

chand-Leduc, 4-6, 6-2, 6-4; M. et

Mme Hill battent M. et Mme Re-
naud, 3-6, 6-2, 6-5.

Jeudi 1B juillet: Huntingdon 1,

Oiseaux Rouges 6 — Calhoun bat

W. Sullivan, 5-6, 6-0, 6-5; Hill bat

Morse, 4-6, 6-3, 6-0; Spencer-Spen-

cer battent  Hampson-Kleins, 6-4,

6-2; Gebbie-Patterson battent Bris-
son-Hampson, 6-1, 6-2; Mme Miller

bat Mlle Payne, 6-1, 6-1; Mme Hill-

Mlle Blair battent Mlles Hunter, 6-3,

6-2; Mlle McCartney-Zenon Daoust

battent Mlle Lufman-A. McDougall,
6-0, 6-3.

J G P SP SC Pts

Oiscaux R. .... 5 5 0 48 25 28
Oiseaux B. .... 5 2 3 36 32 21

Mocos ........ 3 2 1 29 23 12

Huntingdon ...3 1 2 15 19 7

Chevaliers ..... 4 O 4 14 43 2

Ce classement est en date de lundi
le 22 juillet.

 

DEPART DE 72 COLONS
Soixante douze colons ont monté

dans des trains du Canadien Natio-

nal, au cours de la semaine écoulée, à

destination ‘des endroits de coloni-

sation de l’Abitibi. Voilà ce qu’an-

nonce M. C.-E. Couture, surinten-

dant de la colonisation canadienne-
francaise au Canadian National.

Le groupe se composait de 48

adultes et de 24 enfants; il prove-

nait des diocèses de Montréal, Mont-

Laurier, Saint-Hyacinthe, Trois-Ri-
vières, Québec et Chicoutimi; et il se

rendait dans les comtés de Palmarol-

le, Duparquet, Clément, Desmeloizes,

Hébécourt en Abitibi et Montbeil-

lard au Témiscamingue.

Ormstown
Dimanche dernier, Miles Alice

Charbonneau, Suzanne Prévost; Si-

mone Ouimet, MM. Charles Henti

Bolduc, Roméo Cartier‘ et Charles-

Emile Parent sont allés visiter M. et

‘Mme Ludger Ouimet, (4 Herming-
ford. ~

MM.“Nicolas“Bourgoin, Hervé et
Yvanhoe Dumas, Antonio’ Laberge,

Eloysius Forget, Lucien Dandurand,
AlbertBillette, Gaétan Sauvé, Gérald
Beauchamp, Thomas Barretteet Ro-
méo Cartier étaient de passage à
Villeyfield, dimanche dernier,

—Pas la moindre affection- au
coeur.
—Que si, major ! à prèuve qu'elle

s'appêlle Victoire.
L'autre jour, flânant entre Seine

et-Olse, Je m'arréte & la poite dine

chaumière. Une vieilleIndigène était

assisse. ; LA
Nous causohs, , 4
—Votre pays n'a pès. voir très ac-

cidenté ?

—Mais si, monsieur, pes mal: Il
¥ & encore eu, sur cette route-cl,un
charretier écrasé cette, nuit.

~

| J.-Bte. Daigneault; M. et Mme L.-C.

AVEZ-VOUS UN
LOGEMENT A LOUER?

Tousles propriétaires qui

ont actuellement un ou plu-

sieurs logis à louer ou qui en

auront à loeur d’ici à quatre

mois sont priés de donner

leurs noms au Bureau de

l’Ingénieur, Hôtel de Ville,
Valleyfield.  

od[oI74uit

IL ETANCHE LA SOIF Ô
N.P.198-56-F

 

 

à St-Barbe
Ces jours derniers avaient lieu en

l'église de Ste-Barbe les funérailles

de M. Julien Girouard, époux de

Délia Cardinal, décédé le 29 juin à
l’âge de 77 ans et 1 mois.

Le convoie funèbre partit de la

demeure de son fils Roméo pour se

rendre en l’église paroissiale.

La levée du corps fut faite par M.

l’abbé Damien St-Aubin, et le ser-

vice fut chanté par M. le Curé John

Morand, assisté de MM. les abbés
Damien St-Aubin' et Emile Dai-

gneault comme diacre et sous-diacre.

MM. les abbés Ovila Vaillancourt

et Gaëtan Leboeuf officiaient aux
autels latéraux.

Dans le choeur on remarquait M.

le chanoine J. Laframboise, curé de

St-Stanislas et M, Paul-Emile La-
londe, séminariste.

Le drapeau de la ligue du Sacré-
Coeur était porté par M. J.-L. Be-

noit, président accompagné de MM.
Zémaüs Tremblay, Zéphirin Brisson

et Hervé Daoust.

Conduisait la marche M. J.-A.

Larin et M. A.-S. Hébert, chef de

la Sureté de Valleyfield.

Les porteurs étaient ses beaux

frères MM. L.-C. Gendron, Félix

Cardinal et Jules Cardinal, ses ne-
veux MM. Ovila Brisson, Uldége

Patenaude et Cléophas Galipeau.

La quéte fut faite par MM. Réal
Girouard et Jean-Paul Corbeil, ses

neveux.

La messe de Yvon fut rendue par

la chorale de St-Stanislas sous la di-

rection de M. Rodolphe Lemieux,
Mlle Agnès Picard touchait l’orgue.

Le défunt laisse dans le deuil ou-

tre son épouse, née Délia Cardinal,

huit enfants: quatre fils; Oliva,

Hervé, Jules et Roméo Girouard;
quatre filles: Mmes Josaphat Poirier

(Yvonne), Edmond Carrière (Alice),

Adrien Carrière (Eveline), Donat

Legault (Juliette); ses brues: Mmes
Oliva Girouard (Victoria Legault),

Hervé Girouard (Elizabeth Bari-

teau), Jules Girouard (Cécile Joly),

Roméo Girouard Blanche (Trem-

blay) une soeur Mme Narcisse Pa-

tenaude; cinquante et un petits en-

fants, et un arrière petit enfant plu-

sieurs neveux et nièces.
Une foule nombreuse assistait aux

funérailles. Prenaient part égale-
ment aux funérailles Sr. Marie Beau-

dry, Sup. du Couvent de Beauhar-

nois et Sr. Marie Honorius des SS.

Noms de Jésus et Marie.
Offrandes de messes — Famille

Oliva Girouard, famille Josaphat

Poirier, famille Jules Girouard, M.et.

Mme Hervé Girouard, M: et Mme
Edmond ‘Carrière, Mmes Cloutier,

Richard, Valiquette M. et Mme

Gendron, M. l'abbé J. Downs, Mile

Camélia et M. Roméo Viau, famille
Médard Bariteau, M. J.-C. Favreau,

M. et Mme Paul Viau, famille Ovila
Corbeil, M. Félix Cardinal, famille

Jules (Cardinal, M. et Mme Donat

Legault, La Maison L. Gendron
Enrg, Valleyfield.
Bouquets spiritutls — Famille Do- 

rière, famille Jules Girouard, famille

| Josaphat Poirier, famille Oliva Gi-

rouard, Mme Joseph Girouard, M.

Réal Girouard, famille J.-A. Daoust.

Sympathies — La Supérieure et les
Religieuses des S.S. Noms de Jésus

et Marie du Couvent de Valleyfield,

Mme Arthur Charette, M. et Mme

Damien De Repentigny, famille Jos.
St-Denis, M. et Mme Victoria Ma-

her, M. et Mme G. Bourbonnais, M.

J. Viau, Mme Tancréde Besner,

MM. et Mmes J.-René Desgens, Wil-

liam Durnin, famille Aurèle Le-
boeuf, MM. et Mmes Arthur Le-

mieux, Ovila, Deschamps, Dolor

Tremblay, famille Ovila Legault,

MM. et Mmes Zémaüs Tremblay,

Jos. Poirier, Georges Bougie, famille

Honoré Lalonde, Mlle Annette La-

londe, famille J. St-Germain, M. et

Mme Delphis Girouard, famille Del-

vida Duranceau, M. et Mme Adélard

Legault, famille Uldège St-Onge, M.

et Mme J.-V. Venne, M. Jacques
Malouin, notaire, M. et Mme René

Roy, famille Emile ‘Hébert, famille

Olesse Cardinal, famille Romuald  

Les funérailles de M. Julien Girouard
Hamelin, M. Dr et Mme Emile Bros-

seau, MM. et Mmes Roch Théorèt,

Ovila Brisson, Albert Girouard, fa-

mille Hervé Daoust, famille Omer

Brière, Milles Hermine et Cécile Poi-

rier, M. Louis-Philippe et Mlle Thé-

rèse Girouard, M. et Mme Adélard
Leduc.

Remerciements — Mme Julien Gi-

rouard et ses enfants remerciement

bien sincèrement, toutes les person-
nes qui leur ont témoigné des mar-

ques de sympathies à l’occasion du
décès de M. Julien Girouard, soit par

offrandes de messes, bouquets spiri-

tuels, sympathies, visites ou assis-

tance aux funérailles.

VA-ET-VIENT—

M. l'abbé John Morand de passage

à St-Stanislas de Kostka, cette se-
maine pour les quarante heures.

Mme J.-Hervé Girouard de- pas-

sage à Montréal, la semaine dernière.

Nous apprenons le séjour de M.

Ovila Brisson, patient, à l’Hôtel-Dieu

de Môntréal. Nous lui souhaitons
un prompt rétablissement pour re-

venir dans sa famille.

 

 

 

  

RIEN......

qu’un cadeau

12, Nicholson, nat Legault, famille Edmond Car-

    

  

   

   

       

  
Me convient mieux pour un mariage

d’argenterie.:
— =

Allez faire votre choix chez un bijoutier
où vous trouverez :

un magnifique assortiment de cadeaux
/ de noces.

m—— ly emma

‘Argenterie - bijouterie - coutellerie, etc.
—=tm

T. A. Laniel,
Bijoutier - optométriste,

Valleyfield, Téléphone 243

ie
OR
LS

 

a
n
s
K
i



6

  

5
S
K

A
I
A

»

RESEENTPRESe

Jeüdi, le 25 juillet, 1940 LA GAZETTE DE

Votre beauté
—e

Votre bonheur

VALLEYFIELD

 

 

Les méthodes modernes sont
très facileset économiques
Vous vous rappelez le temps où

la fabrication domestique des gelées

de-fruits et des confitures constitu-
ait,-une des besognes lesplus fati-

@uantes. Il fallait passer bien du
temps devant un fourneau brûlant,

tandis qu’il faisaitst beau--dehorst.
Mais pas une ménagère économique

n'aurait voulu, sans scrupule, laisser

passer la saison des fruits sans en
profiter pour se faire debeaux pots
degelée et de confitures pour l’hiver.

Avec le temps, les ‘procédés de
fabrication domestiques se sont  

fallait faire bouillir les fruits pen-

dant des heures, car autrement on
n’avait pas la consistance voulue.

Cet ancien procédé exigeait plus

de temps et de combustible, et la

longue ébullition amenait une perte

considérable. de.volume: Avec la. pec-

tine en bouteilles, on fait bouillir les

fruits quelques minutes seulement,

ce qui en conserve la forme, la cou-

tité! Le nouveau procédé de court

tite! Le nouveau procédé de court

bouillage donne souvent la moité de

plus, en nombre de bocaux, que l’an-

 

heureusement simplifiés, et les ré-
sultats obtenus sont bien plus satis-

faisants aujourd’hui qu’autrefois. La
méthode moderne est économique,
simple et pratique; avec beaucoup

moins d'effort, on obtient des gelées

et confitures dont la couleur, la tex-

ture et la saveur, obsolument par-

faites à tout point de vue, font

l'orgueil de la cuisinière.

Ce qui a le plus contribué aux

progrès notables obtenus depuis
quelques années, c'est l'emploi de

le pectine de fruits, qu’on obtient

maintenant en bouteilles, chez

l’épicier. La pectine est un prin-

cipe particulier qui existe naturelle-

ment dans les fruits; c’est la subs-

tance qui fait qu’une gelée prend ou

ne prend pas, suivant qu’elle y est  

cienne méthode de long bouillage.

C’est dire qu'il comporte d'immen-

ses avantages, ‘en plus de diminuer

l’ouvrage et de faire beaucoup

mieux quautrefois, à meilleur

marché.

En ce moment, la saison des fruits

commence: Préparez-vous à faire

vos gelées et confitures pour l'hiver

prochain. Les enfants adorent les

tartines, et l’on trouve de nombreux

usages pour ces délicieuses su-

creries. Voyez maintenant si vous

avez assez de bocaux, verres, éti-

quettes, parafine, et toutes les cuil-

lères, mesures, chaudrons et chau-

dières qu’il vous faudræ. Et quand

les fruits seront à leur mieux, profi-

tez de la méthode de court bouil-

lage. On trouve généralement sous

 
ou n’y est pasen proportion suffi- l'étiquette des bouteilles de pectine

sante. Dans leur état naturel, beau- commerciale, un petit carnet de re-

coup d'excellents fruits n’en con- |cettes qui donne les renseignements

tiennent pas assez; c’est pourquoi, nécessaires sur la fabrication des

avant. qu'on pût trouver le pectine gelées et confitures suovant le pro-

en bouteilles dans le commerce, il |cédé moderne

 

 
 

BON GOÛT
par Francine MARKEL

LE

 

QUESTION.—Un couple de mes
connaissances a fait fortune dans
une entreprise financière ef tous
deux se sont installés selon leur
nouvelles conditions. Ils mont in
vitée à lez visiter dernièrement,

ais pour dire juste, c’est plutôt’

  

 
laver électrique mode

 

St-Chrysostôme
M. Gaston Charlebois et Mlle Rol-

lande Charlebois de St-Télésphore,

Mime Lionel Leduc de St-Timothée

 

Yaire visiter. On m'a fait admirer
toutes les piêcesde la maison, les
magnifiques tableaux, les riches
…ameublements, en m'en souKkgnant
avec force détails la valeur excep-
tionnelle, etc., etc... Jen suia ahu
rie. Que dire de tout cela ? — LA
MADELEINE.
REPONSE.—L’hôtesse ne doit

jamais souligner à l'attention de se
Anvités La richesse et la beauté d
Yameublement ou du décor de so
oyer, et encore moins leur fair

faire le tour des supposées mervet
Tes. Si les visiteurs semblent inté:
ressés par certaines pièces et man
Ffestent le désir de les voir de plus
près, elle le fera tout simplement,
sans ostentation, mais n’en prendra
jamais l'initiative. Il y a exceptio
pour les amis intimes à qui on fai
Jaire le tour du propriétaire, aan
-que cela porte à critique le moine

du monde.

ont rendu visite à Mme Trefflé La-
berge.
M. et Mme Emery Crête et leurs

enfants de Montréal ont rendu vi-
site à M. et Mme Olivier Crête.

-- St-Urbain
Marcelle Toupin de Notre-Dame-

de-Grâces passe une huitaine chez
M. Zénophile Ste- Marie.

M. et Mme Philorum Doré et leur

famille, Mlle Jeannine Ste-Marie,
rendaient visite à Sr. Madeleine
Gabrielle à Joliette dimanche.
Mlle Ghislaine Séguin de Cèdres

en visite chez Mlle Marguerite Sé-
guin.

Mlle Mariette Trépanier de retour

chez elle après avoir passé une

quinzaine chez Mlle Claire Cham-

pagne de Pte-aux-Trembles.

Mille Solanges Ste-Marie était
l'Invitée de Mlle Denise Julien au

 

 lac Simon, en fin de semaine.

 

 

DES LUNDIS
HEUREUX !
(PRIX RAISONNABL

ES)

 Veuillez accepter notre invitation %
voir la démonstration d'une machine à

rne. Nous aimerions vous mettre au cou-

   

 

 
  

 

rant de ses dispositifs qui vous épargnent du temps .. . . de son
habileté à rendre le linge plus propre et plus frais .

.

., nous
aimerions aussi vous faire connaître son coût extrêmement bas
et les termes très faciles offerts sous le plan budgétaire.

Projetez dès maintenant de visiter votre marchand ou
notre salle d'échantillons pour assister, sans aucune obligation,
à cette démonstration gratuite.

The

SHAWINIGAN
Water& Power Co.
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Hemmingtord
M. et Mme Bertrand, nouveaux

mariés de Montréal de passage chez

M. et Mme Elzéar Bertrand.

M. et Mme Fred Henry de To-

ronto, Ont., one passé leur vacances

chez M. et Mme Moïse Houle.

M. et Mme Léo Fortin, Mme D. T.

Benoit, Marie-Paule Benoit à Qué-

bec mercredi.

M. Joffre Chartrand de Montréal

passe ses vacances chez Ben Ber-

thiaume,

Mlle Thérèse Bouchard de Mont-

Téal passe ses vacances chez M. le,

Notaire Bouchard et Mme Bou-

chard.

M. Bruce Charland de Verdun en

vacances chez ses grands-parents, M.

et Mme Jos. Fournier.  

M. J.-J. Connors, Mme Paul Lane

à Huntingdon mercredi. .

M. le Dr A.-J. Abran, Mme Abran

à Mont Rolland dimanche dernier.

M. et Mme F. Duteau, Mlle

Anita Paquette, M. D. Frédette de

Sherrington de passage ici vendredi.

Décès,
A Hemmingford, le 15 juillet est

décédée, Eugénie Bourbonnais Boulé,
âgée de T7 ans, épouse de feu Joseph

Boulé. Elle laisse une fille Loretta

et un fils, Alphonse de New-Maven,

Conn. Les funérailles ont eu lieu

mercredi le 25 en l’église St-Romain

de Hemmingford. Les porteurs étai-
ent: MM. Frs. Bourdeau, Adolphe

Rabidoux, E. Menard et O. Filion.

Nos sympathies à la famille éprou-

vée.

 

Ste-Barbe
Assemblée lu conseil—
Assemblée régulière tenue le 2 juil-

let 1940. Les conseillers présents

sont: MM. Ubald Brunet, Valérien
Poirier, Hector Joly, Ubald Fortier,

Ovila Brisson et Emile Vallée. M.

Henri Pinsonneault, maire, présidait.

I! fut proposé par le conseiller

Emile Vallée et secondé par le con-

seiller Hector Joly que le conseil mu-

nicipal de Ste-Barbe accepte de cons-

truire les ponts sur les cours d’eau

nommé St-Louis d’après les dimen-

sions requises par le procès verbal

dument dressé par Olivier Bonne-
ville, et suivant les plans et devis

fournis par le Ministère de la Voirie

à cette fin. Adopté.
Attendu que le creusage du cours

d’eau St-Louis doit se faire au cou-

rant de l'été, et que cet ouvrage né-

cessitera la construction de quatre

ponts, ce qui serait très onéreux pour

les contribuables de cette municipa-

lité.
Il fut proposé par le conseiller

Hector Joly et appuyé par le conseil-

ler Ovila Brisson et résolu à l'unani-

mité que ce conseil demande au mi-

nistère de la Voirie de lui venir en

aide pour ces constructions en four-

nissant le bois créosoté ou tout au-

tre matériel approuvé par le départe-
ment afin que ce cours d'eau puisse

être fait dans un délai raisonnable.

Il fut proposé par le conseiller

Emile Vallée et secondé par le con-

seiller Ubald Fortier que le maire et

quelques conseillers soient autorisés

à aller rencontrer le député M. Ross

afin de lui demander son appui pour

obtenir l'aide du ministère de la

Voirie pour la construction des ponts

avec le cours d'eau St-Louis.

‘Adopté.
Il fut proposé par le conseiller

Ubald Fortier et secondé par le con-

seiller Ubald Brunet que ce conseil

demande au ministère de la Voirie la

permission de couper les chemins pu-

blics sur le parcours du cours d’eau,

St-Louis.
Il fut proposé par le conseiller

Ovila Brisson que les minutes des
assemblées du 3 et 26 juin 1940 soi-

ent acceptées et signées telles que

lues par le sec.-trés.

Il fut proposé par le conseiller

Ubald Fortier et secondé par le con-

seiller Ubald Brunet que le compte,

suivant soit accepté et payé: Delphis

Girouard, $5.00.

VA-ET-VIENT.—
M. et Mme Aldor Daoust de Val-

leyfield, M. et Mme Hector Filia-
trault de St-Timothée de passage
chez M, et Mme James Brossoit, di-

manche.
Dimanche midi, M. et Mme Adé-

lard Girouard recevaient à diner des

parents. Parmi l'assistance on re-

marquait: MM. et Mmes J.-Bte Gi-

rouard, Lucien Girouard de St-Etien-

ne, M. et Mme Paul Daoust de Beau-

harnois MM, et Mmes Antonio Gi-

rouard, Albert Daoust de Valley-

field, Mme Aldéric Leduc, Mlle Si-

mone et M. Leduc de St-Stanislas-

de-Kostka et plusieurs autres parents

de la paroisse.

MARIAGE—
Le 13 juillet, M. Elzir Vallée de

Ste-Barbe, conduisait a I'autel Mlle

Thérèse Leblanc, de St-Anicet. M.

Emile Vallée était de témoin de son

fils, et M. Josaphat Leblanc accom-

pagnait sa fille. La bénédiction nup-

tiale leur fut donnée à 9 heures en

l'église de St-Anicet. Après la cé-

rémonie, il y eut reception, le midi,

chez M. Josaphat Leblanc, et le soir

chez M. Emile Vallée.

PROCESSION DU :

SAGRE-COEUR.— ’
Dimanche soir, une trentaine de

paroissiens se joignaient aux autres

ligues du SacréCoeur pour la pro- cession qui avait lieu à Ormstown.

 

TE
duGiNX( Kuyper,  

© Pendant ces mois d'été où la chaleur est
accablante, préparez vous-même une boisson
froide ayec du Gin de Kuyper, de la glace, du
citron, du sucre et du soda, ou peut-être pré-
férerez-vous du Ginger Ale, de la Bière de
Gingembre ou de l'Eau Tonique avec de la
glace. Tout cela se mélange parfaitement
avec le Gin de Kuyper.

+345
Distillé et embouteillé au Canada sous Ja surveillance
directe de JOHN de EUYPER & SON, Distillateurs,

Rotterdam, Hollande.
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Ste-Philomène
M, et Mme Elphège Bourcier de

Montréal, M. et Mme André Du-

mouchel de Châteauguay chez M.

et Mme Wilfrid Bourcier,

Mile Denise Picard de Montréal,

en fin semaine chez sa mêre Mme,

Joseph Picard. ' ’

M, Gaston Barrette de Ville-
Emard en promenade chez ses

grands parents, M. et Mme Elie

Loiselle.

M. et Mme Lucien Reid et leurs

enfants de Ste-Martine chez M. et

Mme Joseph Legault.

M. Joseph Arthur Loiselle et ses
enfants étaient de passage à Val-

leyfield dimanche dernier.

Mme Antoine Reid de Beauhar-

nois en visite chez Mme Alexandre
Reid.

M. et Mme Fabien Laberge de
Montréal chez M. et Mime Achille

Laberge.

M. et Mme Benoit Rousselle et

leur fils Hector de Montréal passe
quelques jours chez M. Eugène

Rousselle.

MM. Maurice et Raymond Du-
buc de Montréal en promenade chez

leurs grands-parents, M. et Mme

Philippe Desgens. .

M. Zénon Tisseur, Milles Blanche,

Fabiola Tisseur, chez M. Gilbert:

Tisseur de Beauharnois.
Mlles GeorgettePitre, Pauline, Li-

lianne Prud’homme, MM. Guy, A-

drien Loiselle, Rolland Vallée de
passage à Valleyfield dimanche.

Jeudi, le 25 juillet, 1940

Un chiffre d’affaires impo-
sant et prévu de $1,500,000
La dixième assemblée annuelle de

la Coopérative des producteurs de

lin de Soulanges-Vaudreuil, organi-
sation unique en son genre non seu-

lement au Canada mais dans toute

l'Amérique du Nord et même dit-on

du monde entier, a eu lieu récem-

ment à De Beaujeu, siège social de

la Coonérative.

Les membres, au nombre d'environ

six cents cultivateurs, étaient pra-
tiquement tous présents. On jugera

de l'importance de cette coopérative

si Yon tient compte du fait que son

chiffre d’affaires, avait été de $10,-

G00 en 1933, fut cette année de près

d'un demi-milion de dollars, soit

exactement de $440,000, selon ce qu’a

révélé Mi J.-P. Cloutier, directeur-

gérant, lequel a laissé entendre que,

a cause de la guerre, ce dernier chif-

fre sera tout probablement porté,

l'an prochain, à environ un million

|et demi de dollars. On anticipe éga-

lement, en conséquence, que le nom-

bre d'employés actuel de la coopé-

rative, qui est de 150, sera en 1941

d'au moins 250. .

Cinquante pour cent de toute

la production du Canada

La superficie de terrain affectée

dans Soulanges-Vaudreuil cette an-

née à la culture du lin, a-t-on an-
noncé d'autre part, est de neuf mille arpents, ce qui veut dire que la pro- 

duction y représentera environ cin-

quante pour cent de celle de tout le

Canada.

Ont été réélus: président, M. Avila.

Besner, et directeur-gérant, J.-P.

Cloutier, deux des pionniers de la.

coopérative; élus vice-président, M..

l'abbé R.-D. McDonald, curé de Ste--
Marthe, et secrétaire trésorier, M.
Edgar Lalonde; directeurs, MM. H..

Aumais, J.-G. Desforges, Emery

Gravel et J.-O. Pharand.

Outre les membres de l'exécutif
de la coopérative on remarquait sur

l'estrade- les contremaîtres des trois’

usines mentionnées plus haut: MM.
A.-Etienne Ekinberg, Avila André,
Albert Cholette, Alexandre Cholette

et J.-Paul Poirier.

     Chassez la DOULEUR

 i
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en avril prochain. Voici un plan pratique:

- Un Compte d'épargne pour IMPOT SUR LE REVENU

Ouvrez dès maintenant à la Banque de Montréal un

compte d'épargne spécial uniquement en vue de

votre impôt sur le revenu, et déposez-y chaque se-

maine, chaque quinzaine ou chaque mois une part

suffisante de votre revenu pour constituer en avril
prochain le plein montant de votre impôt. Si vous

suivez fidèlement ce plan, vous serez tout À fait prêt
et vous vous épargnerez tout ennui.

FONDEE EN 1817

Succursale de Valleyfield: J. G. FORTIER, Gérant

,! Succursale de Huntingdon:N. W. SPARROW, Gérant

!

Pour vous aider à payer

VOTRE IMPOT SUR LE REVENU

le 30 avril prochain

BUREAU CHEF

Il n’est pas trop tôt pour commencer à faire provision de fonds

pour payer .votre impôt sur le revenu, nécessairement plus élevé,

La Banque de Montréal est Heureuse d'offrir ce service spécial de,

façon à vous faciliter quelque peu le paiement de votre impôt."

pour le plus grand bien de notre pays, |

BANQUE DE MONTREAL:

“BANQUE QUI ACCUEILLE BI EN LES PETITS, DEPOSANTS”
--—————_—_—_——A————"——"—————
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ANIMAUX

Les Prix du Marché
 

VIVANTS

Prix obtenus sur le marché de Montréal, lundi le 22
juillet, 1940 par la Coopérative Canadienne du Bétail de
Québec, Limitée

Les limites de poids pourles porcs

livrés par camion sont’ maintenant

de 10 livres de moins que celles

mentionnées plus bas.

Pores—Bacons, 180-230 lbs, prix

de base, nourris et abreuvés, 9c;

par camions, $9.25; sélects, 190-230

lbs, prime, par tête de $1.00; bou-

chers, 160-240 lbs, coupe, par tête

de $1.25; légers, moins de 160 lbs,

coupe, tête 5c et $1; pesants, plus

de 270 lbs, coupes de $1.50 et $2 du

100 livres; truies, $4.50-$5.50; porcs

classés abattus, $12.

Veaux de lait—Choix, $8-$8.50;

bon, $7.50-$8; moyen, $6.50-$7; com-

mun, $5.50-$6; h’herbe, $4-$4.50.

Bouvillons—Choix, $8-$8.50; bon,

$7.50-$8; moyen, $6.75-$7.50; com-

mun, $5.50-$6.

Agneaux du printemps—Bon, $11;

non castrés, $10; commun, $8-$9...

Moutons—Bon, $4.50-$5; commun,

$2.50-$3.50. )
Taures—Choix; type à boucherie,

$6.75-$7; bonne, $6-$6.50; moyenne,

$5-$5.50; commune, $3-$4.

“  Vaches—Choix, type à boucherie,

$5.50-$5.75; bonne, $4.75-$5.25; mo-

yenne, $4.25-$4.50; commune, $3.25-

$3.50; trés com., $2.50-$2.75.

Taureaux—Choix, type à bouch-

erie, $5-$5.25; bon, $4.25-$4.75; mo-

yen, $4-$4.25; commun, $3.25-$3.75.

Coopérative Fédérée de Québec,

130 rue St-Paul Est, Montréal

Semaine finissant le 20 juillet,

1940:

 

St-Stanislas de Kostka
Notes sociales.

Mme Gustave Hamelin, MM. et

Mmes Etienne Hamelin, Eddy Ger-

vais, M. Roméo Hamelin de St-Nar-

cisse de Champlain ont passé la

fin de semaine chez M. et Mme Ro-

muald Hamelin. ;

Mmes Raoul Poirier, Albert Be-

noit, Mlle Berthe Benoit et M. E.

Thibault visitaient Mme Rodolphe

Viau jeudi dernier. .

M. et Mme Romuald Hamelin et

leurs enfants passaient la journée

de lundi à Montréal, les invités de

M. Ls. Méthod.

Dr et Mme E. Brosseau eb leurs

enfants passent quelques jours à

Huberdeau.

M. J.-H. Picard est de passage à

Québec cette semaine.

M. A.-D. Tremblay de Montréal a

passé quelques jours, l'invité de M.

J. G. Tremblay.

M. et Mme Donat Brunet de

Montréal et leurs enfants Claude,

Thérèse et Claire étaient reçus avec

un groupe de parents chez M. J.-G.

D'Aoust, mardi.

Mile Madeleine Laberge de Châ-

teauguay était de passage chez

Miles Louise et Irène D'Aoust mardi.

Miles Florence Vachon, Lucile Le-

duc et Louise D'Aoust, institutrices,

suivront les cours d'agriculture don-

nés à Ste-Martine, la semaine pro-

chaine.

Mariage.

Dimanche, Je 14, fut béni le ma-

riage de Mile Marie-Ange Viau, fille

de M. et Mme Rodolphe Viau, avec

M. Joseph Gobell, de Valleyfield, fils

de M. et de Mme Gobeil, décédés.

Poules vivantes—A, 5 lbs et plus,

18c; B, 4-5- 1bs, 16€; C, 3-4 lbs, 14c;

cogs, lle.

Poulets vivants “à rotir”, gris et

blancs—A, 445 lbs et plus, 20c; B,

314-414 lbs, 18c; C, 3-3% lbs, 16€.

Poulets vivants “a rotir,” rouges—

A, 414 bs et plus, 18¢; B, 3%-4%

Ibs, 16c; C, 3-3% lbs, l4c.

Poulets vivants “à griller”—A,
2-3 lbs, 18c; B, 2-2% lbs, 16¢c; C,

114-2 lbs, 14c.

Laping vivants—5 lbs et plus, la

lb, 12c.
N.B.: Les poulets de pesanteurs

mpindres et de mauvaise qualité

qui n'entrent pas dans ces catégo-

ries indiquées seront payés aux prix

qu'il nous sera possible d’obtenir.

Veaux abattus, engraissés au lait 

—Bons, 10%c; moyens, 9%ic; com-

muns, 8%c.

“ Poulets abattus, sélectionnés, —

Spécial, 6 lbs et plus, 26e; A, 6 lbs

et plus, 25c; A, 5-6 lbs, 24c; B, 6

lbs et plus, 22c; B, 5-6 1bs, 21c; B,

4-5 lbs, 20c; C, 6 lbs et plus, 19e; C,
5-6 lbs, 18c; C, 4-5 lbs, 17c; C, 3-4

lbs, 16c. .

Pouletg abattus, engraisés au lait
—Spécial, 6 lbs et plus, 27c; A, 6
ibs et plus, 26c; A, 5-6 lbs, 25c; B,

6 ibs et plus, 23c; B, 5-6 1bs, 22c;

B, 4-5 lbs, 2lc. -

Poules abattues, sélectionnées—

Spécial, 5 lbs et plus, 21c; A, 5 lbs

et plus, 20c; A, 4-5 lbs, 19¢; A, 3-4
lbs, 18c; B, 5 lbs et plus, 17c; B,

4-5 lbs, 16c; B, 3-4 lbs, 15e; C, 5

lbs et plus, 14c; C, 4-5 lbs, 13c; C,

3-4 lbs, 12c.

Oeufs—A, gros, 25:4c; A, moyens,

24%c; B, 20c; C, 15c,
Sur les prix ci-haut mentionnés,

nous retenons une commission de 8

pour cent aux expéditeurs indivi-

 
    

 

  
 

 

St-Urbain -
Mlle M. Feynémond de Montréal

en visite chez M. et Mme Clodomier

Feynémond.

M. J.-C. Carmel de Montréal en

vacance dans sa famille.

M. et Mme Roger Lacoste de

Montréal en fin de semaine à St-

Urbain.

Mme Dutilly, Mlle Pelletier de

Montréal les invitées de MM. Doré.
\

duels et 5 pour cent aux coopéra-

tives affiliées.

Prix de remise pour le beurre et

fromage, Montréal et succur-

sale de Québec

Semaine finissant le 15 juillet,

1940, inclusivement.

Beurre frais—No 1 pasteurisé,

22%c; No 1 non pasteurisé, 22%c;

No 2, 21%c.

Semaine finisant

1940, inclusivement:

Fromage—Blanc, No 1, 13%c; No

2, 134 c; No 3, 12%c. Coloré, No

1, 13%c; No 2, 134€; No 3, 12%c,

Ces prix sont nets, les frais de

vente ‘et d'entreposage ayant été

déduits.

le 16 juillet, 

Mile Labelle, Mlles Dufresne de

Montréal les invitées de Mlles Thé-

rèse et Cécile Beaulleu.

M. et Mme Edmond Jodoin et leur

famille rendaient visite à M. et

Mme R. Marcil de Contrecoeur di-

manche dernier.

M. et Mme Alsibiade Billette de

passage à Saint-Ohrysostôme di-

manche dernier.

Mme J. Doré, Mme F. Sabourin,

Mlle M. B. Sabourin, étaient les in-

vitées du Dr Sabourin de Saint-

Jean dimanche dernier.

Dimanche dernier nous avions

I'honneur d'avoir au milleu de nous

les philosophes finissants du collège

Ste-Thérèse, qui ont su nous inte-

ressés par un programme de chant

religieux au cours de la messe pa-

rossiale. Ces messieurs étalent en

fin de semaine chez leurs confrères

MM.De l’Etoile.

Samedi soir prochain, une séance

très interessante, au profit des oeu-

vres sacerdotales sera donné en la,
salle paroissiale par les compagnons

de Saint-Thomas, du séminaire de

Valleyfield. Bienyenu à tous.
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le plus grand nombre de

LA GAZETTE DE VALLEYFIELD

30,000 personnes à nos régates
Le Club Nautique de Valleyfield remporte un vif
succès à l’occasion de ses régates annuelles —
Triomphe de Mel Smith de Rougemont qui enregistre

points pour remporter le
trophée de la cité — Le studio est gagné par le petit
Gibeaut de Bellerive — Une foule considérable à
l’Aréna — Programme de vaudeville et distribution
desprix — Hector Bougie remporte la course locale

VAELEYFIELD A TENU LES PLUS GRANDES
REGATES DU CANADA

Une foule que l’on estime à 30,000

personnes a envahi la cité de Val-

leyfield, samedi et dimanche der-

niers, pour voir les plus grandes

régates du Canada et applaudir ie

champion provincial, Dave Fore-
man, qui a conservé son trophée-

emblême du championat.

Malgré la température défavo-

rable de samedi, un soleil de plomb

a illuminé, dimanche les figures

des organisateurs et des specta-

teurs qui purent assister auk ré-

gates par une température vrai-

ment idéale.

Dans tous les coins de la ville,

dans toutes les rues de la cité, sur

toutes les plages de notre baie, des

milliers de personnes ont circulé ici

et là, au hasard, tout en étant té-

moin des plus belles courses jamais

tenues dans nos eaux.

Sur ia,rue St-Laurent, sur la rue

Victoria, sur la rue Chaussée, sur le

Boulevard du Havre et sur la rue

Aléxandre, le traffic fut des plus

intenses et le Parc Sauvé débor-

dait des amateurs du sport nau-

tique.

Une centaine de yachts venues

de toutes les parties du Canada et

des Etats-Unis se sont mesurés

dans des courses sensationelles et

enlevantes et tous les propriétaires

sont retournés, enchantés, de leur

séjour parmi la population de

Valleyfield qui s'est montrée des

plus affables pour leur procurer du

logement.

Mel Smith de Rougemont a rem-

porté de nouveau le trophée de ia

cité en décrochant le plus grand

nombre de points dans les courses

de motogodilles, Aussi fut-il ap-

plaudi vivement à l’Aréna parce

qu'il avait tenu, malgré un pied
fracturé, a participer (à nos ré-

gates. }
Un chaland était placé prés des

bords du parc Sauvé et permettait

de voir parfaitement les régates

d'autant plus que la baie St-Fran-

çois, située en plein centre de la cité

de Valleyfield, offrait aux specta-

teurs un point de vue sans pareil.

Sur le chaland on pouvait remar-
quer les officiers du club nautique

de Valleyfield dont les commodores

honoraires, MM. Maxime Raymond,

commodores honoraires, MM. Arthur

Sullivan, Raphaël Bélanger, Les-

ur Sullivan, Raphaël Bélanger, Les-
ter McGillis, EE. Staub, E. Wal-

ther. Les membres du comité actif,

Lt.-colonel W.-G. Aird, commodore,

Albert Leduc, vice-commodore, Dr

Armand Clairmont, président, Ger-
ry Philbin, vice-président, Aimé

Laurion, secrétaire, Antonio Pate-

naude, trésorier. Le comité d'orga-

nisation, MM. Médard Leboeuf,
Daniel Lefebvre, Georges André
Meloche, Jean Solis, W. Gauthier,
Félix Laniel, Paul-Emile Daignault,

Léo Garang, Maurice Nicholson,
Lucien Moise, Léo-Georges Perron,

Hector Bougie, Paul Charette, Phi-
lippe Malouin, J. Gaspard Fortier,

Donat Myre, etc. Plusiers dames

dont Mme Maxime Raymond, Mme |
la mairesse de Valleyfield et nom-

bre d'autres étaient du nombre des
gpectateurs. Des milliers de per-

sonnes venues de partout s'étaient

rendues à Valleyfield pour cette
féte nautique.

Mais un amlencontreux accident
arriva vers 4 heures, qui aurait pu

evolr des suites ,fAcheuses. Le

yacht de M. Antonio Patenaude

éviter un autre, tourna si brusque-

ment qu’il en perdit son conduc-

teur et vint se frapper à une vi-

tesse de 20 milles à l'heure sur les

bords de la promenade du parc

Sauvé. Personne ne fut blessé mais

le yacht fut brisé considérablement.

Fort heureusement les régates se
continuent et sans nul autre acci-

den.

Le résultat des régates et la dis-

tribution des prix furent donnés à

l'aréna de Valleyfield le soir à 8

h. 30, en même temps qu'un pro-

gramme de vaudeville.

Le résultat des régates est le

suivant:

Classe A, division I—ler prix, Ted

Ainstein; 2e prix, Gaston Fecteau;

3e prix, .G-H. Buzzul, Mel Smith,

Al Stowell.

Classe A, division II—ler prix,

Geo. Van Voorhis; 2e prix, Kenny

Wolff, John White, Bob Mang,

Frank Baker. ‘

Classe B, division I—ler prix, W.-

B. Hislop; 2e prix, Wise Wiskisine;

3e prix, Ted Ainstein, Mel Smith,

G.-H.-C. Buzzul, Georges Middle-

ton, Gaston Fecteau.

Classe B, division II—ier prix,

Charles Keough; 2e prix, Frank

Baker, Georges Van Voorhis H.

Mukel, Doug. Stuart, John White,

Andrew Fortune.

Classe C, division I—ler prix,

Chet Olcott; 2e prix, John White,

Wm. Fawler, Everett Carvier, H.-R.

Merkel.

Classe F, division I et D—IJer
prix, Mel Smith; 2e prix, Bob

Mang; 3e prix, Win Mickwive; de
prix, Jim Lundy, Frank Baker,

John White.
225, classe B—ler prix, Wm. Bra-

den; 2e prix, Percy Buddell; 3e prix

Roméo Vandette.

Single engine runabouts — ler

prix, Dr Paul Latour; 2e prix, M.

Legault; 3e prix, Rod Corbeil; 4e

prix, Bill Braden, Percy Buddell.

Runabouts unlimited—ler prix,

Wilfrid Daoust; 2e prix, Irenée Bru-

nelle; 3e prix, Clovis Dupuis.

Classe 135—ler prix, Kerth Gil-

more; 2e prix, Paul Gagner.

Classe D, runabouts-—ler prix, T.

Brunelle; 2e prix, Lloyd Kicks; 3e

prix, Clovis Dupuis.

Classe N, coupe Majestic — ler

prix, Hector Bougie; 2e prix, Donat

Myre.

Classe 225, division I—Coupe du

championnat de la province de
Québec gagné par D. Foreman de

Euffalo; 2e prix, ML Brunelle de St-

Eustache; 3e prix, M. Lebrun,

Georges Lanthier. :
Outboard—Mel Smith, trophée de

la cité de Valleyfield pour la 3e an-

née course localle, motogodite.

ler prix, Bonhomme; 2e prix, Os-

;car Emond; 3e prix, René Gendron,
Dagenais.

 

EAU SALEE ET EAU
DOUCE SE FROLENT-

eau salée et eau douce, près de Pic-

tou Lôdge, magnifique endroit ‘de

villégiature en  Nouvelle-Ecosse.
D'un coté, en effet, il y a la mer et

l'eau salée à l'extrémité du ‘détroit
de Northumberland, — de l’autre,
une rivière qui descend dé l’intérieur

des terres un flot d’eau limpide et

douce, Il y a peu d’endroits au Ca-
nada et au monde où se rencontre conduit par M. Myre voulant en un semblable phénomène.

Une étroite langue de saBle sépare |-

Jeudi, le 25 juillet, 1940

 

L'inscription
Le gouvernement est résolu de

mobiliser toutes les ressources de la

nätion, afin que le Canada puisse

contribuer dans toute la messure

possible, en hommes, en produits

alimentaires, en munitions et en

navires, à la poursuite victorieuse

de la guerre. A titre préliminaire,

et pour établir la seule base per-

mettant une. action intelligente, le

gouvernement a ordonné linscrip-

‘on de la population masculine et

féminine du Canada.

Les unités territoriales adoptées
pour les fins de l'inscription seront

celles des districts électoraux, défi-

nis par la Loi des élections fédé-

rales, 1938, et fixés par la loi de la

députation,* 1933, modifiée, Dans

chacun de ces districts électroraux,

un enrégistreur et un premier as-

sistant ont été nommés par l'enré-

gistreur en chef du Canada. L'en-

régistreur pour le comté de Beau-

harnois-Lapraifie est le Dr Armand
Clairmont et son assistant, Mtre.

Lucien Brisson de Laprairie.

L'enrégistreur aura environ un
sous-enrégistreur par cent per-

sonnes.

L'inscription est obligatoire pour

toute personne résidant au Cana-

da, homme et femme, agée de 16

ans. Chaque inscrit sera tenu de
répondre à certaines questions énu-

mérées dans un questionnaire im-

primé, dont des copies seront dis-

ponsibles aux bureaux d'inscription

dans les arrondissements de vota-

tion appropriées où toute personne
qui a atteint l'âge de 16 ans le ou

avant le dernier jour de la période

d'inscription est tenus de présenter  

Nationale est obligatoire
elle-même pour les fins de cette in-

scription.

Les Réglements prescrivent que

certaines personnes ne sont pas te-

nues de s'inscrire, telles que les re-

ligieuses cloitrées, les personnes dé-
tenues dans des ailes, pénitenciers

ou prisons, et les personnes héber-

gées dans des institutions exclues

par les règlements sur la recom-

mandation de l'enrégistreur du dis-

trict dans lequel elles sont situées.

Les personnes malades, ou qui

pour toute raison valable et suffi-

sante ne peuvent se présenter du-

rant la période d'inscription, au-

ront la permission de s'inscrire dans

la suite à tout bureau de poste. Les

mêmes mesures seront prises en vue

de l'inscription de ceux qui attein-

dront l’âge de 16 ans après la date

de l'inscription. Les pensionnaires

des institutions exceptées, aussi

bien que les détenus des prisons,
etc., devront s’inscrire & un bureau

de poste immédiatement après leur

élargissement.

Non résidants—

Quand au cours de l'inscription,

une personne se trouve dans une

province autre que celle dans la-

quelle elle réside ordinairement, ou

se trouve dans une circonscription

électorale dans la province où elle

réside mais en dehorrs de sa propre

circonscription électorale, ou quand

une personne est dans un arron-

dissement de votation dans les li-

mites de sa circonscription électo-
rale, mais en dehors de l’arrondis-

sement de votation où elle réside
habituellement, une telle personne

peut s’inscrire au bureau d’inscrip-  

tion le plus rapproché. Si elle con-

vaine le sous-enrégistreur qu’il lui

est impossible de s'inscrire dans son

propre arrondissement de votation,

alors le sous-enrégistreur devra lui

permettre de s'inscrire au bureau

où elle se présente, et après s'être
inscrite, elle recevra un certificat

d'inscription.

‘Tout inscrivant, après avoir ter-

miné son inscription, recevra un

certificat portant le nom et le nu-

méro de l'arrondissement de vota-

tion et la signature du sous-enré-

gistreur. Par la suite, il devra tou-

jours porter sur soi ce certificat,

sous peine de graves inconvénient

s'il lui arrivait de ne pas pouvoir

le produire à la demande de qui-

conque est autorisé à réquérir sa

production.
Les réglements prévoient de

graves peines contre ceux qui né-

glgent de s'inscrire ou de répon-
dre à toute question figurant sur

la carte d'inscription ou qui ré-

pondent mensongèrement. Les

peines en question sont l'amende

ou l’emprisonnement ou les deux à

la fois.

11 est à noter que l'inscription est
obligatoire pour tous les aubins ré-

sidant au Canada entre les limites

d’âges prescrites. S'ils sont inca-

pables de parler le français ou

l'anglais, ils doivent être accom-

pagnés de leur propre interprète

qui bien entendu, doit etre asser-

menté. Il n’est pourvu aucun ho-

noraire pour cet interprète.

Dr Armand Clairmont,

Régistraire pour Beauharnois-

Laprairie

 

 

COMMENT S'HABILLAIENT

  

LA BIÈRE 
 

LES GENS COSSUS AU CANADA IL Y 125 ANS

 
Etvoici ce qu’ils
‘disaient:

QUE VOTRE ARRIÈRE-GRAND-PÈRE BUVAIT
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